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.1. DlTRODUCTICN 

s~c:~s 1es efforts entrepris dans :es dornaines du finance~ent 

industriel et des operations bancaires, c'est la raison pour 

..; , :'audra::.t ql>e l~s inst!.tutions africaines 1e :' i:-:an-

:e~ent du d!veloppe~ent etendent ec intensif ient leu~s program-

:ues de for:uation. 

L'Association des Institutions Africaines de rinance-

:uen: 

ec la fcrmu:ation d'un programme de for~ation en accord avec 

:e Centre de ?ormacion de la Banque Afr~caine de D!ve:oppe'.Tlen: 

,:?-3AD' ec l'!n~:!.tuc de oeveloppe~en: Econo:uique (!~Sl de :a 

San~ue ~ondiale. Ce progra:ume couvrira les 3 ann!es J~. 35 et 

36 !t pour sa ~ise en oeuvre. l'AIArD fera appel ~ la coopera~ 

:ion :echn!.que et financi~re des !nscitutions nationa~es e: 

~~ternat~ona:es interessee~ par la format::.on. 

r..::s Ja:::CT!?S -------------

Les objectifs de l'~tude sent 

i - D!f1nir pour les 3 ann!es consid!r!es 1984-86 les 

beso1ns de formation d~s !?D africaines. 

ii J!ter~iner les politiques ~en!es par les dif f~rents 

I?D et !valuer :eu= efric~cit! interne ec externe 

11::. ?r!parer un .scn!oa d'ac:1on ;our :es ann!es l 7~n::.r. 

_, !1en:ifier 1es grou;e! c1~!es. 

v Identifier des centre ~·excellence :apables 1e ~ener 

un~ ~artie de la ~or~ac1on. 
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~e~~re de l'AIAFO ainsi ~ue du volu~e des informa:i~ns 1 re-

c~ei::ir, :1 n'a pas !c! ?ossiole de proc!1er ! une ~nqu!te 

ex~austi~e. l.'~nqu!te s'est effectu~e en proc!dan: ! u~e se-

:ection de onze IFD francophones.Il est vrai que les !PD vi­

s::!es ne repr!sentaient qu'une traction des IPD int!ress!es 

~ais dans la selection et le choix 1es IFD visit!es, on await 

:enu co~pce 1'une certaine homog!n~it! repr!sentacive. ?ar 

ailleu•= une !tude similaire sur les beso!ns des IFD ang:o­

;i!"lones a !t! ache·J!e par I'!. S.P.S OEOl.. Un questionnaire a 

!t! envoy! ! toutes les IFO environ un ~OlS avant l~ d~but 

des vis~:es. Le cravai! a !te considerablement raci:it! par 

les contacts ;ir!~lables avec les servi=es op~ration;iels :e 

:a B.~ en ~~e le rec~eillir leur av:s sur la situation en 

pe~sonnel et les prool!~es de for~atio;i dans c!"laque !PO. 

Pour chaque !PD visit!e, nous avons tenu ! avoir, au pr!a­

la~le, !e dernier rapport annuel de l'!?O et !ventuellemen·t 

une "plaquette" de pr!sentation de l'Institucion. Apr!s !tu-

:e de ces divers documents, une s~ance de travail !tait 

programmee avec des rauts responsac:esde l'I?D pour ~epondre 

:e questionna:re ee essayer d'avo:r une fiche sur cnaque IP~ 

visitee. 

Le questionnaire sur !es hesoins de formation devrait 

~ec~eillir :·ensemo:e jes informaeions suiwantes 

1 ·1 !nformations sur l'rnsti:u:ion 

- sca:ut 

- ac:io:inat.:-es 
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2°) ~es oesoins de formation : 

- le nombre total des employes. 

- la repartition par categorie ~rofess.onnelle. 

- la repartition par specialite. 

- la polit1que de formation_ 

- les actions de formation existantes. 

- le =ateriel pedagogique utilise. 

- liste des cours et seminaires donnes au cours 

des de~x dernieres annees. 

- les besoins de formation servls par !'Institu­

tion elle-m~me. 

- les besoins de formation servia pars des Insti­

tutions locales, r!gionalea et 1nternationales. 

- le cout de la formation par rapport 1 la masse 

salariale totale. 

3°) ~es priorit!s en matiere de formation pour les 

procnaines ann!es 

- Comptabilit! 

- Analy1es financieres 

Analyses !~onomiques 

- Analyses techniques 

- Etudes de marcne 

- Suivi et supervision 

- Identification et promotion des projets 

- Mobilisation des ressources 

- P.M.E 

- ?olitiques sectorielles 

- Pormation des ~ormateura 

4°) Identifier lea formateurs capables de c~nduire 

des sessions de for~ation interne ou r!gionale. 
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CMAP!TRE I: 

t.A SITUATION EXISTANTE 

t.a situation actuelle est tr!s "reoccupante pour l' !tat de 

la rormation dans les Instttuts de Pinancement. 

Une !'iche faisant le point r;>our c?laque institution visit~e 

rait partie des annexes II.l a II.12. 

II. l - t.a Pormation 9angues Commerciales Vs.Instituts de Pinancement 

t.es 9anques Commerciales mhtes sont li!es plus ou moins 

!troitement a des groupes bancaires 1nt~·rnationaux. Elles dis po sent 

tout es d' une str•.Jcture de formation 1. ~~e:-ne avec un responsable act it' 

a plein temps .. !..a formation S' eft'ectue Sur place OU i l' !tranger dans 

des banques soeurs du groupe. 

Au niveau des cadres moyens. la formation s' eft'ectue sur 

place en suivant les cours des centres de t'ormat:ion professionnelle 

de banques. Cette formation doit etre poursuivie, elle est tr!s motivante 

pour les agents et recherch!e. Elle fournit une culture bancaire ayant 

d'~ventuelles retomb!es sur le travail. mais elle demeure es8ent1ellement 

orient!e vers les Banques Commerciales. Bien que dispens!e par des nationaux 

elle gagnerait a !tre a-apt!e au contexte des pays at'ricains. 

!..es Instituts de Pinancement ont priviligi! la forriation 

inter-bancaire, la plus simple A r!a'liser. En g!n!ral. la forl!'atton 

interne est·r!duite a la seule formation sur le cas des agents nouvelle­

~ent recrut!s par leurs sup!rieurs hi!rarchiques et a des seances ~'infor­

mation du fait de l'absence d'une r!elle politique de formation interne. 

tI.2 - La Formation dans les Instituts de Pinancement 

Dans le tableau II.l, nous avone repris toutes les informations 

sur la situation qui existe ·je la formation dans les onze institutions 

visit~es•. Sur un total erfectif de 4428 personnes. 985 sont consid~r!s 

c:omme des caares. L.e taux d' enc:adre:nent varie ae 70 ~ pour la SOP:::-

• La situation est identique aux 1 institutions visit!es par les Con­
sultants Andre NESPOULOUS-NEUVILLi. Llyod THORSON et qui est rhwd 
dan1 les annexes 



,-

- 7 -

5ED!~ 1 3 i ;:io1.1:- le C:-IC.\- ~N avec une m.Jyenne de 22 ~ po1.1r- l 'e:isemble 
:es tnst:i:ut:.cns ~1sic!es. scus d!gageons :es :-ema:-ques suivantes : 

7:-ais insti:ut1cns seulement organise:it des ;;rag:-ar::::nes 

.jans cec ense!!lt>!e qui organisenc des pr-ogrammes oe for'llation exte:-nes. 

2 - En ce qui conce:-r.e :es suppc:-cs ie for:nation. tro:s insci:~-

t:ons dis;osenc =e salles prc~r-es ! la fo:-mation, et deux aut:-es utiliser.t: 

:a sa.:.:e ju -::o:ise::.: c' AC::nin:s::-ac::.on ;iou::- leurs acei•1i:es de for:nat:.:rn. 

~ne seule ir.st:.cu::.on dispose d'un retrop:-oJec:eur, et c:-ois aut:-es 

de tat>leaux. Aucune institution n'a acquis un sys:!:ne video. 

3 - Une seule ent:-eprise, la CNCA-Maroc dispose de ses p:-opres 

documents de formation ince:-ne. de notes de cours et des !tudes de cas _ 

4 - Les frais allou!s ! la formation par rapport aux salai:-es 

des cadres sont insignifian:s lorsque l'infor:nation existe. Les chiffres 

avar.c~s par nos: inte:-locut:eurs nous semblent tr~s approxi:natifs ec ne 

peuvent indiquer qu'une tenaance ~ene::-ale la pa!'t min:.me consac:-~e 

a la fo:-~at:ion dans les ~udgets ~es i~StltutiOns. 

5 - S:. ce:-:ains e:'forcs sor.c fa:ts pour envoyer •:!es .:ad.res 

;iartic1per .! ces se:ninai:-es ince:-nationa•Jx organises ;iar l' !DE, :::DE-

3,i.;:i. :SF'EB, c::E. ITB, C~e::i!.t Lyonna1s. 1.:AMPC, City Sank 

:2:0 et: l'Ecole Internationale de Bordeau~. on peut s'engager 1 e!!lett:-e 

:es remarques su1vant:es : 

les caa:-es superieurs, essentielle:nen:: les directeu:-s ~e 

de aepar:e:nents sont :es plus favorises ;:iour suivre des action$ de f~:-ma-

tion. Il s'ag:.t, A notre seiis de pri•1ileges accoraes ! certains caarf"s 

super1eurs que d'actions de format:ions reelles dans le cadre a'une politique 

coherence. En general, la selection des participants qui sont lei• ·plus 

souvent les :nemes "semir3nite" constituerait: une reconpense pour permett:-e 

aux cadres selectionnes un voyage ! l'etranger et la constitution c'une 

!pargne substantiel!e. !1 est vrai aussi que la rormat:ion au cours d'un 

seminaire 1 l'etrange:- fourn!t un prestige et: un charme que la ror~ation 

natior.ale est incapable a'offr:r. r: est necessa~re de revo:.::- :es methodes 

les cours de partic1pat:1on sent pr:.s en c~arge par :'aide 

et:-ange:-e . .Jn cont:.nue 1 compeer sur l'aice !t:-ang!re pou~ :es ~esoins 

·le fo:-mat ion. 
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On r!pond aux invitations de putieipation ~our 1111iter· la 

pression exere!e par les institutions d'aide internati~nales et les 

bailleurs de ronds. 

le probl!me de la disponibilit!, !'institution ne peut 

profiter r!ellement que s' 11 y a disponibilit! Pour toute r :.litique 

de formation, 11 est important <1' avoir un exc!dent "strat!gique.. de 

cadres sup!rieurs. !l est aussi important que les dur!es de formation 

ne doi·•ent pas !tre i::-op longues pour ne pas saturer les personnes et 

pertur~er les services.' 

!I. 3 - Les s!minaires de l'IDE-BAD 

Huit c 1ciens participants des seninaires de l' IDE i Abidjan 

ont !t! contact!s au cours de cette mission. l.a Cormation recue a un 

effet b!n!fique sur leurs carrieres et a rourni aux participants une 

grande satisfaction dans leur travail. 

l.es points tres positifs sont 

l Le seninaire est une occasion c1 • approfondir des outils 

d' analyse plus sp!cifiques pour des cadres qui possedent un bon niveau 

academique. 

2 - De re tour,· on utilise les documents ramenes c1ans le cadre 

d'une.r!flexion propre a l'institution. On organise des groupes de travail 

et ces documents sont mis ! la disposition de tous les cadres. Il ne 

s' agi t pas d' un cas isol!, mais ceci se:nble une pratique :-epandue. I.e=o 

eCfets de formation sont r!inject!2 et diffus!s pour l'ensemble de l'insti­

tution. 

3 - Pour le• s!minaires sur les projets agrieoles, la partie 

sur les ~!thodes de calcul des revenus agrieoles semble t:es interessante 

pour .d!terminer la capaci t! d' endettement et de sol vabil!. t! des pro­

dueteurs. 

4 I.es seminaires sont aussi une occasion de travailler en 

equipes. La m!thode etant participative et le travail sur le terrain 

sent c-~s enr1cni3sants. 

I.es points Caibles sont : 

l I.es ~tudes de :as et les exercices pratiques ne sont 

pas toujours tres app~opri!s. Certain• ~xereiees neeessitent des. ealeuls 
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nur.1er1ques asset 1.ongs. flourquoi ne pas utiliser les 11icro-orctinateurs 

2 Les voyages d' applicat::.on sur le ter:-ain sont de tr-!s 

Les aspec:s numai:is son: ;ir!.·1i!.:..gies pa:- ::-apport aux 

as~ec:s ::~anc:e~s e: :ec~n:ques. 

;:~par~s pcu: :es seances. :: semo:e qu't!s n'!caien: pas pr~venus i :emps 

wu se co:-:tenta1erit: lors de survo::.er :a question . ou q•..le la ccnna:..ssance 

du franca1s n·e:ai: pas ~onne. 

5 :er'::a1ns themes ao1ver.t e<;::-e ae•1eloppes ;iour comp!.Her 

la format::.on 

- les etudes de march~ 

- le montage financ::.er des projets ; 

- les negociations avec les ~ailleurs de fonds. 
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LA 3ANQUE ALGER!E~NE JE JEVELOPPE~E~T (3.A.Jl 

~a 3AD a et~ c:eee au :endemain de :· :nce~endance ~ar :a loi ju 

- Ya: :?63 sous le ~o~ ~e ~a:sse A:g!~:enne 1e C~vel~9~e~ent. Le co~:ex­

:e ~ans :equel es: ~~ce~~enue :e~:e cr~atlon ~~a:: ~arquee ~ar la d~-

sc:gan:sation des str~ctures economiques du pays et la necessite de re­

.:or.·:e!"tir un.e economie essentiel:ement coloniale en lui trac;ant de nouvel­

:es ~erspectives de ceveloppement. ?arallellement, :a SAO a et! un insc­

:~~ent d'accion pour le tresor, c~argee de la gestion du budget d'equi­

pement public de 1963 a 19~6. 

~ais c'est sans doute l'annee 1971 qui mar;ue un tournant decisif 

1ans ~es attributions de la SAD. En effet la reforme du financement des 

:nvestissements· planlf:es ~es entreprises publiques introdui:es par la loi 

:es ~:nances de 1971 a confie l la SAD un r6le nouveau dans le firance~er: 

:u ~eve!oppe~ent. 

La 3AD es: ure agence gouve!"nementale pcur promouvoir. etudier e: 

met:re ~n place Ces pro~ecs j'tnvesc:ssemenc. C'est l'une des principa-

:es :r.stitutions financ:eres je l'Alg!!"ie. non seulement au !"egard de :·:m­

por:ance ae ses ressour:es, ~a:s surtout par rapport au role qu'elle as-

5"~• :ans :. 'execution :.!u ;J:ar.. 

~es principaux objec:1fs de la 3AD sent les su1van:s : 

- Preparer les plans de financement des projets approuves par le 

~lan. Ces plans sent oases sur des etudes techniques et economiques. 

-.Renare dispcnibles les Cinancements etrangers necessaires au 

financement de la composante en devises des projets d'investisseme~-. 

- Superviser la realisation 1e ces investissements. 

- Octroyer :es avan:ages du cede des inves:issements aux entrepre-

Le se~=e~~ ct'~n~e~v!~::on de la 3AD est ~~~s :arge ec ~~cou'lr~ 

:· :ncuscr:e. l'6nerg:e, :e :o~risme, le commerce et la a:stribution, la ~e­

cne e: :es of~ices ag:1co:es, et, en ce ~u: concerne ~·:nf:astruc:~re. :es 

encreprises de realisation et ae transpor: ains1 Que l'amenagement des 

zones inaust!"1elles. 
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2.' t.e C;Jnsei: 1' Administration se compose d.u 

Directeur General 

- Re?resentant d.u ~inist!re des Pinances 

- uirec:eur du rresor 

- ?e?resentant de la 3ar.que Centrale 

- Re?r!sentant d.u ~inist~re d.u ~:an 

3 re?resentants des oanques primaires l 3anque Nationale d'A:gerie, 

Credit Populaire d'Algerie, 9anque Exterieure d'Algerie 

- Un re?resentant du ~inist!re concerne ?ar le ?roJet. 

La SAD est aussi dot!e d'un conseil de Gestion interne et d'un cer-

tain nombre de commissions specialisees. Trois cent cinquante personnes cons-

tituent le personnel de :a SAD, quatre vingt quinze peuver.t !tre consicteres 

comme des cadres superieurs. La structure organisationnelle comporte neuf (9) 

cte?artements, :e Directeur General est assiste de deux Directeurs Generaux 

et de plusieurs assistants. Les cte?artements sent specialises par type d'ac­

tivite, on distingue : 

- Departement Operations Hors Budget 

- Departement des pr·:ijets 

- Direction suivi et centralisation 

- Direction financements exterieurs 

- Direction tresorerie et comptabilite 

- Direction personnel et moyens .. 
- Direction regionale Quest 

- Ot~ection regionale Centre 

- Direction regionale Est. 

Un secretariat particulier est charge cte la commission des investissements. 

Direction Regionale Est 

?/ . .\c::.ie::e'.Tlent la BAD est ~ 1' !::-o:.!: a•:ec t:r. personr.e:. .,.;al:!.f':!.! q'.li repona 

au~ ob;ec::~s assignes a la banque. Jepui• L973. la 3AD avai: :-ec:-'.lc! v::.~g: 

six r 26 J cadr!s 1.ir.!versitaires ;iour ::.es:juels el le a <:irganis! :.Jn progra.'I!me '.!e 

for~ation s~r le tas avec un chef de cel~ule de la Banque Mond.iale. 
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L'ef!ort de la formation actuelle s'oriente vers l'envoi des cadres 

~des s~inaires regionaux OU iQternationaux. Avec l'insistance sur la for­

mation ~e ~ormateurs. les besoins exprimes semblent tendre vers lea actions-

suivantes 

- l'analyse economique 

- les etudes techniques 

- :es etudes de marcne 

- promot:on et 1~ent1f:ca:ion des projets 

- gestion des pr~ts 

L'extension du r6le de la BAD (plus ~e 500 projets ?ar an) et le volume 

croissant de s~s interventions rent de la BAD un organisme en plein developpe­

:nent. 

. ; ... 

• 
., 

- ----- . . - ·-----
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LA ~ANQUE 3EN!~Q~SE ~au~ ~E ~EVELO?PE~E~T (3801 

Au :ours ~~s ~e~~i!res annees. la si:~a=~on lconom~que et financlere 

ont connu un declin de leur production. Le Benln connait une ~YDertro-

phie du secteur commercial dont la contribution au ?!B est sup~rieu-

re~ ~o.~ a:ors que cel:e de l'industrle n'est que de 10~. La 9BD a 

comme oojectif :a participation a des projets industriels et meme 

d'infrastructure electrique, elle octroie des cr~dit3 commerciaux, 

l'immobiliers et meme sociaux (il s'agit essentiellement rte credits 

pour la scolarisatior. des enfants). 

2- ~e Directeur General est assiste d'un Directeur General AdJoint et 

-.-:.:-!!s .::.e :.~ ::s: 

- Departement des etudes ce la promotion 

- Olpartement des credits d'inves:isse~ent 

- Departement Juridique 

- Departemen: a~~inistratif. 

La 380 a une agence reglonale a ?arakou. 

3- A la fin de l982r la 380 comprend 135 personnes dent 6 directeurs 

de departements, 20 cadres superieurs et 28 cadres ~oyens. Av~c l'as­

sistance d'un expert belge et pendant 2 ans, la BSD a essay! de comp­

leter la formulation d'une etude sur ses besoins de rormat1on. 

~- Van Werhouven, expert belge, n'~tait pas occup~ ~ pJein :emps pour 

sa mission. !l avalt ~~me organise avec l'aide de la BBD 2 semina:-

res sur ~es ?~E. 

Je 1972 a l?82, :e perso~nel a :onnu un ac:r~:sse~en: senxi~:e 

en ~ombre de 275~ alors que :e ~i:an critique des ac:ions de for~a:ion 

e~ ae per!ectionne~ent d~rant la m~me p~riode rat: ressort:r l'inexis-

:ence d'une :e::~:e de ~ormat:on a la 980 qui ;usque :a, n'a en:repr:s 

que des actions :1~tdes de C~r~ation ~~~e :es stages a l'~tranger son: 

attrtou~s a i:tntc:ative de la direction g~n~ra:e ; les cadres sup~rieurs, 

essentiellement les directeurs de d~partements, sont les plus ravoris~s 

aans les d~cisions de Cormar1on et de perfect1onnement du personnel. 
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:: s'agi:. a ~otre sens davantage de pr~~il~ges a~cord~s a certai~s cad­

res sup~rie~rs q~e d'actions ae ~or:nation r~el!e jans le cacre c·~~e po­

:i:ique coh~rente. 

?our :es cacres ~oyer.s et les agen:s d'execut~on, des cours d~ soir sor.t 

organis~s ~ar :a ~~ambre de ~comerce. ~a 580 ccmpte organiser certa~~s 

de ces cours sur place. 

J- Les ~~ais ~otaux d~ for~ation ~e~r!sentenc envi~on 15 mi!l~ons de :c~A. 

la SBD ccmpte essentiellement sur l'aice ~trar.g~re pour ses =esoins de 

formation. Com:ne :·~vaJuat!on ces besoins ~tait d~j! faite, les prio­

rit~s sem~lent s'orienter vers : 

- l'analyse financi~re 

- les ?~E 

~~e icporcance ~art~culi~re. es~ :o~tefo~s acc~rdee 1 la ~a~~a~~on 
1es forma:eurs. 
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:/ Anciennement ~La Soci~t~ Satianale d'Investisse:nent", la 3DE7 a ccnnu 

~ne croissance tr~s rapide. La 3anque ~entrale cte Tunisie detient 35,aa: 

iu caplta:. :es ins::tutions internationa:es detiennent ao,;:~. d'au:res 

:an~ues et pri?~S 1ec1e~rent 2Y.25i 1u capital. 

L'act1~:t! principa:e e~: :e fi~ance:nent ~es pro;ets in~ustrie:s et :J~­

r-ist:ques. Avec le ~ev• .eppe:ne:-:t du pcrtefeui::e ie :.a 3DE7. :.a 3DE7 gere 

~n i~portant pcrtefeuille de titres. 

2/ t.'effectif tota:. de la 50E7 est de 210 ;iersonnes. au ]1/10/83 avec 2:. ecc­

~cm1stes et ana:ystes financiers. 10 juristes, 5 comptab:es. ~a SDE7 a ~te 
~ne pepiniere pour la formation des cadres ~ancaires ; elle recrute en 

~oyenne et par an une dizaine de cadres, mais :e caux des cteparts est aussi 

e:.eve ; surcout ctepuis la constitution aes 4 oanques de aeveloppe:nent avec 

la participation des fonds arabes. 

~e ?~!sid~nt Ji=ecteur G~ne~a~ est assis~~ ~ar un Direc:eur ~~~e=a: 

Adjoint, un Directeur Conseiller et un Secretariat cte Direction. Cinq Direc­

:ions se partagent l'ac:!vit~ de la 3DET : 

- Direction du 1eveloppe:nent 

O~partement d~velappe~ent 

Service documer.tation 

- Direction des ~tudes 

D~partement des ~tudes 

Service contrOle des entreprises 

- Directlon des engage~ents 

Departe~ent de la realisatlOr. 

Jeparte:nen~ ~uriclque 

Departe:nent cr~sorerle 

Service co~ptaole 

Service recouvre~en: 



- J:~~~::~n ~es ~essou~:~s 

D~partement titre~ et re~r!sentations 

J!~ar:ement ressources et stat!Stiques 

3, r.es r::-ais totaux de for.nat.:.on,repr~sent:ent 3. 7 f de la :nasse salaria:e 

pour :es cadres et Q,42 t pour les aut::-es ~e::-sonnels. 

La 3DE~. pour ses bescins de formation avaic fait appe: ! une entre­

;:rise !e ::::insultat:ion pour une prog::-ait1..'?!at:.on ~n t:asi.:. 

~a SaE7 a toujours particip! aux 3!rninaires de l'!DE, de :a 3A~ et ce 

l'Ecole :nternationale de 3ora~aux. La 8DET envisage de se doter d'un 

syst!me 1nformatique pour t::-aiter ses informations, pour la ~ise en 

~lace de ce syst!me, pr!vu pour le d!but de l'ann!e 1986, elll?'-organise­

ra d~s cycles de formation. 

?ar ailleurs, 11 semblerait que les priorit!s int!ressantes au 

niveau des cycles de formation future sont : 

- L'analyse !conomique 

- :es !tudes de ~arch! 

- La gestion de prets 

- L'identificat!on et la promot!on de projets 

- Les P!i!E. 
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LA 3ANQUE DE ~EVEtCPPEMENT DE LA RE?UBLZQ~E ~u SIGER (BDnN) 

l' Le 29 ~ai 196! ~at cr!e la 9CRN. Elle avait u~ ef!ec:if de 15 )ersonnes. 

~a seule agence e:ait celle du si~ge ~ Siar.iey. Au ~ois de Juin 1983. :a 

~anq~e com~te 66~ personnes et ll agenres. L'Eca: du Siger d~tienc 37 ~ 

ju cap1:a1. 25.2 ~sent c~:enus par de~ :nsci:utior.s et des pri•e~ n:ge-

~:ens~: :e ~~see soi: 36.3 ~es: ~~t~~~ par des ~anques et des ~r:v!s 

etrar.gers. 

Banque Commerciale, lda SORN collecte l'essentiel des d~pdts et 

finance la majeure partie des besoins d'exploitat!on de l'!conomte et 

pratiquement tous :es projets industriels, touristiques et commerc1aux. 

ta SORN aussi pr~finance partiellement ou totalement les proJets gouver­

nementaux et g~re certa!nes op!rations pour le compte de l'Etat. 

t'ORGA~IG?.A.'!ME 

Le Directeur G~n~ral est assist~ 

- d'un secretariat g!n~ral et d'une inspection g~n~rale . 

On compte 7 directions 

- Direction des relations avec l'ext~rieur 

- Direction informatique, organisation et ~~t~ode 

- Direction du d~veloppement 

- Direction des affaires administrat!ves 

D1rect1o~ f~nanci~re et comptable 

- Direction de l'exploitation 

- Direction des agences 

On note en ~oyenne 3 services ;ar Jirection et 3 1 U sections par service 

}I Avec un ef!ectif total de 664 ~ersonnes, e: jes recr~:ements de 40 i 50 

~ersonnes en moyenne par an, la BORN doi: faire !ace 1 1es besoir.s de 

for:nat!on s~rieux pour essayer de ~aitriser sa croissance. 

Les frais de formation representent 1 peu pr~s ; ~ de la masse 

aalari~le. Auparavant, pour la formation susp~rieure, la formation ecait 

essentiellement assuree par des banques participantes ou correspondances 

1 l'etranger. ?our le personnel" d'ex!cution, la rormat!on !ta1t assuree 



,( 

~a: des :yc:es :e ~~r~ation de l'Association ?rofessionr.elle jes aanques. 

~es ~esoins croissants ~nt conduit l la constitution sous le leadership 

de la 3DRN c:!'un centre de for~ation ~ancaire cont on trouvera une analyse 
au chapi:re suivant . 

- l'analyse r:~anciere 

- l'analyse economique 

- les ~tudes de ~arche 

- la polit1que sector!elle 

- ?ME 

:"!ais la Direction Generale de la BDR~ insiste part1culiereoent pour 

la formation des formatelurs. La 3anque ~Ondiale a ete saisie pour l'or­

ganisation d. un seninaire de• for::iation c:!e formateurs. 
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~A 9ASQU~ SA~!CNA~Z JU JEVELOP?S~ES~ DU CONGO 1 9NOC) 

1/ Cr~ee en 1961, la BNCC est une soci!t~ d'!conom1e ~ixte avec 70 ~du 

capital qui appartient ! l'Ztat congolais et 8: pour la 3anque Com­

~er:iale du Congo. La CCCE et la Caisse des D~p6ts Francaise d~tiennent 

22 ~. 

~a ascc est ~ne banque pclyvalence qui octroie des credits ~ ~oyen 

e~ :ong cerme. Elle ~:nance les ac:ivites ag~i=oles, industriel:es et ar-

ti3anales. ~a SNDC est aussi la banque de l'habitat, des cr~dits 3ociaux 

·. !quipe!:!enc familial) et :iu commerce. 

2/ ~'ef"fectif total est de 1~8 personnes dont 8 directeurs de d!partements 

et 24 cadres sup~rie~rs. ~es !conomistes et les analystes financiers sont 

au nombre de 15. Depui~ quelques annees la 9NDC dispose par:ni son staff d'un 

ingenieur agricole. 

~~ ~irection Generale est assist!e d'un Direc:eur General Adjoint . 

~a st~uc~ure se com~ose Ce 7 direct:ons : 

- Direction a~~inistrati•e 

- Direction ccmptable et financi~re 

- Direction du contrdle et de l'inspection 

- Di:-ection juridiq•Je 

J1:-ection des cr~dits sociaux 

- Direction des credits industriels 

- Direction des etudes et de la promotion (?~E) 

31 Aucune politique de ror:nation n'a ~t~ suivie jusqu'a pr~sent 

- En 1976, le v.G.A avait suivi 'Jr. se::iinai:-e a la 3AD. D' a:.itres 

of~res ce partici?aticn a de~ se~inaires n'onc pas !te prises en consi-

1erat~on. Les niveaux demanaes ne :iennenc pas co~pce du n!'leau des 

:adr~s q~: c~: !:! ~or~~s su~ :e :as. St i! es: ~=~s ~!!~!c!:~ d'e~voye~ 

~n responsable pendant 2 mois a l'!tranger. 

- Aucun s!~inai:e ae for:nation !ncerne n'a ~t! organis!. Des !'cis, 

jes collaborateurs font des expos!s, et en l'absence ae toute salle de 

!'or:uat!on, on utilise la salle du co·iseil d' Administration. 

- Certains cadres sup~rieurs suivent les cours de l'I~B.par corres~' 
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~ondance ou en particioant 1 des sl!:ninaires bloqu!s. C'est un compl~­

~ent de formation pour les nouveaux recrutements. En 1982 avee la re­

lance de !'activit! !conomique, la BAD a exig! de renforcer la direc­

tion des !tudes et de :a ~romotion et on a recrut! 7 licenci~s. 

- ?our :es cacres ~oyer.s, :a 3NDC prer.d en charge certains frais 

pour permettre a ces cadres de passer les concours de la cnarnbre du com­

merce, et les !preuves du baccalaur~at. 

- Tout nouveau recrut~. avait un"~arrainn et apprer.ait son tra­

vail sur le tas. 

4/ Le niveau des qualifications semble assez faible, aucune politique n'a 

!tj ~labor!e, mais avec les nouveaux recrutements, les priorit!s sem­

blent s'orienter vers la formation en analyse financi!re, en analyse 

!conomique, en PME, et surtout la formation de formateurs pour super­

viser cette politique de formation ;~: le tas. 



l/ ~a 3NDE est l'une des pre~i!res oanques de d~veloppe~ent dans le ~onde. 

Son ~volut~on a et! tr!s rapide. Avec un capital de cent quarance ~il­

lions de dinars (:~o ~illionsl, l'Etat d~tient 34,16 ~. les banques na-

cionales ec sccietes d'assurances d~tiennent 24,50 ~. :es institutions 

in:ernatiorales d!tiennent 5.9: ~. les oanques etrangeres 19.~3 ~et le 

reste ! 1es ~rives ~arocains. 

La BNDE a t:"JiS agences et une agence en creation ~ !ANGER. 

L'objecti~ pr!ncicpal de la BNOE est de conquerir au developpement ~cono­

mique du pays pour le f!nancement de l'invest!ssment product!f et re~ta-

ble. 

La BNOE doit entreprendre des etudes s~ctorielles qui lui per:nettent 

de mieux eclairer les interventions et de promouvoir de nouveaux projeta 

d'investissements ; elle doit aussi favoriser la regionalisation des in­

vestissements. 

~a 3NDE intervie~t dans :e financement de toutes les ~ranches du 

secteur industriel y compris les services lies au develcppement de ce sec­

. teur tels que l'informatique, les services d'entretiens de reparation· et de 

~aintenance. 

21 L'effectif total a'eleve a 242 personnes en Septecbre 1983 avec un accrois­

sement de a personnes par rapport a 1982 dont 90 cadres et directeurs de 

departements. 

L'organisation de la 3NDE comporte 

Un President Direcceur Gen!ral 

Un Directeur General 

!rois Directeurs Centraux 

Le Directeur General a sous sa responsabilit~ directe :e departe~ent 

technique, le departe~ent du suivi ec du recouvrement, le departement ~u­

ridique et du concentieux, le ae~arc~ent du finance ec de la comptabi:ite. 

L~ Oirecteur Cen~:~l cnarg! du secretariat gen~ral a sous sa respon­

sabilice le d~partement d~ gestion des participations et les divisions 

suivantes : Administratives et du budget, formation professionnelle, re­

lation exterieure, participation industrielle, participation touristique, 

affaires sociales de i'informatique, de l'arabisation et le secretariat 

du consell d'adminis:rau~on. 



te Directeur Central charg! de la coordination des op!rations de 

cr!dits a sous sa responsab111t! quatre d!partements et une division : 

- O!partement des pr!ts long et moyen ter:ne 

- D!partement P.~.! 

- D!partment des cr~dits specialis!s 

- oepartement des !tudes !cono~iques et 1ocumentat1on 

- Division des credits A moyen te::-::ie r~escomptable 

Enfin le Directeur Central charg! de la planification et de l'au­

dit interne. 

31 Conscient de ses responsabilites et surtout de l'insuffisance de toute 

facilit! de formation dans le pass!, la Direction Gen~rale a cr~ee la 

division formation du personnel le 21 Mars 1983. tes principaux objectifs 

assign!s A la Division sont : 

- Encadrement du personnel nouvellement recrute 

- Compl~ter la formation du personnel aejA en place 

- Renforcement de certains asp~cts de sp!cialisation des cadres 

dans l 'accomplissement de leurs fonctions respectives et l 'acqui- -

sition d'une formation plus disciplinaire racilitant le travail 

en groupe. 

- Organiser et planifier et coordonner des programmes de formatiur. 
-

en comptant avant tout sur les 2otentialit!s internes. 

- ~ettre en place une politique g!n!rale en mati!re de personnel. 

Les priorites pour les prochaines ann!es semblent s'orienter 

- l'analyse financi~re 

- l'analyse !conomique 

l'identification et la promotion du projet 

- les ~tudes de marc~~s 

- 1.a ?.M.E 

- et surtout la for~ation des !or~ateurs. 

!l semble que :a division de formation est entrain d'~labor~~ avec 

l'aiae de la Banque ~ondiale un ~rogramme de formation A l'!chelle na:io­

nale. 
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3ANQUE ~ATIONALE DE DE~ELOPPEMENT DU SENEGAL (8NDSI 

1- C'est la pre~i~re ~anque sen~galaise. ~a 3NDS est er. me~e temps une 

~anque commercia:e et ~ne ~anque de aeveloppe~ent. Le capital social 

est de 2uo.ooo.ooc FCFA. L'Etat detient 12,9:, la CCCE 16,63~­

La 9CEAO 6,25:, et d'autres banques privees detiennent 5,21~ 

2- ~:a fin de 1982, l'effectif total est de 348 personnes dont 25 cadres 

superieurs (5 directeurs principaux, 10 directeurs, 10 chefs de depar­

tement) et ;c cadres moyens. Le Pre~ident Directeur General est assis­

te par un D.G.A et un secretariat particulier. Six Directions princi­

pales et un secretariat general constituent l'organigramme de la 3NDS. 

On distingue : 

- Direction principale du Credit : 

Direction Credit Agricole 

Direction credit Individuels 

Direction Credit Industriels 

Direction Operations de l'Etat 

Direction participations 

S/Direction Recouvrement. 

- Direction ?rincipale Financiere 

Direction des 9 Agences 

Direction Comptabilite Auxiliaire 

D{rection de la Comptabilite Generale. 

- Direction ?rincipale Internationale 

- Direction ?rincipale Juridique 

- Direction ?rincipale des Relations Exterieures. 

- Direction ?rincipale Organisation et Met~ode. 

Direc~ion etudes et dOCUJ:lenta:ion 

Jirection infor~atique 

Direc~ion inspection et controle 

- Secr~tariat Cen~ral 

3- Les responsables de la SNDS souhaitent developper la formation. Avant 

1983 les probl~mes de formation !taient nr!solusn au niveau du secr!­

tariat g!n!ral, 11 s'agissait be~ucoup plus d'une centralisation.des 
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dossiers des cadres ~oyens suivant 1es cours du C.F.?.8 et aes dossiers 

leS par:icipar.ts aux serninaires ~ l'!tranger. ~e~uis 1983. la Direction 

Generale de la SNDS avait ~harge la ~irection Centrale Organisation et 

~ethode de reprendre tout le dossier formation avec un plan de r!orga­

nisat ion de toute la 9NDS. Cette direction compte renforcer :a structure 

actuelle et etabl:!.r un plan de fo~ation. ~es missions d'evaluation des 

~esoins par des experts etrangers ont et! achevees. !l s'agissait de pro­

?Oser des programmes de s~inaires internes pour la SNDS pour tenter de 

repondre 1 des besoins pr!cis, identifi!s par les experts ou expri~!s 
par les 1nt!ress!s et leurs superieurs hierarchiques dans un service 

particulier (ex : virement, portefeuille, recouvrement et suivi, etc ... ) 

4- Au cours du pass!, les rrais totaux de fot'!llation etaient tr!s faibles 

on se contentait de payer des heures suppl!:nentaires pour les cadres 

~oyens suivant les cours du C.F.P.B en cas de leur reussite et certains 

comple~er.ts pour les participants 1 des seminaires 1 l'etranger. Aucune 

infrastructure materielle n'est disponible, pour certaines reunions de 

formatio.n on utilise la salle d.e documentation qui est :;iar ·ailleurs 

occupee par 4 charges de recherches. ?our mettre en place cette politi­

que de f'or'!llation, l'aide d'un organisme francais a ee! sollicit!. ~es 

r;iriorit es sont : 

- f'or'!llation des ror.nateurs 

- analyse ~conomique 

- etudes de march~ 

- identification et ~remotion des r;irojets 

- P.M.E 

- analyse financiire. 
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LA CAISSE NATIONALE OE CREDIT AGRI:OLE DE LA 

RE?USLIQUE DU NIGER (CNCA-RN). 

CJrnpte :er.u de la p~ace de l'agriculture dans l'economie de la repub­

::~ue ~e ~iger, cepuis le debut des annees 1960, a ete cree une Union 

~acionale Centrale des Cooperatives (~NCCJ. ~n :967, le departe::ienc 

credit de l'UNCC a ete erige en un etablissement distinct de l'UNC: 

la 2NCA-rtN. 

La CNCA-rtN est ·un etablissement public dent le capital est entiereroent 

souscrit par l'Etat. Sa vocation essentielle est le credit agricole. 

~n essai de bancarisation a ete tente pour pouvoir aug::ienter les res­

sources : la collecte des depots. ~a1s c'est une activite qui demeure 

tres faible. La CNCA-RN a 5 agences. 

:..e :;:r.3e:.: :!'Administration est compose de 15 oembres. Une insi:;ection 

generale ec 3 ser~:.ces c:~s:::uen: !'assature :rganisationnelle de :a 

=~CA-RN. !l s'agit : 

-du service credit 

-du ~ervice comptabilite 

-du ser•1ice adl:linistration generale. 

La double tutelle du ~inist!re des Finances et du Ministere d~ 

oeveloppement Rural ne facilitent pas la vocation de la CNCA-RN. En ef~et 

:e ~inistere des finances ne considere pas pleinement la CNCA-RN cornme 

~ne institution financi!re de son c~te le ~inistere du Developpement Ru­

ral consid!re la CNCA-RN comme un organisce de distribution du petit ma­

t~riel aux agriculteurs. De ce fait les "credits" octroyes sont conside­

res comme des subventions de l'Etat. 

3- L'effectif total est de 120 personnes dont 10 cadres superieurs et un 

ingenieur agricole, chef du service du credit. Le Directeur General 

essaye ~epuis 3 ans de reorganiser et de rationaliser le CNCA-RN. 

Une demande d'assistance a et~ adressee a la CCCE, a la CNCA de ?aris, 

et ~ la CEE pour diagnostiquer les probl!mes du credit agricole. Les 

jesoins de formation sont tres eleves. En effe~ on veut former des 

cadres specialistes dans le credit agricole et capables d'anal1ser le 

risque, de mettre en place le credit et de faire le suivi r.ecessaire. 



~- D'un cOt!. la f ai~lesse de ses inf:astructures administratives, qui 

limite ses :apacit!s d'arganisation et d'adaptation aux exigences 

ac::.el:es du ::iondeag:-i:ole.:. · !l!::i!r.a::ion c!e :e-:::e cor.::raince :-equ!e:-: 

~n renforcemenc i~porcar.c ec :ourageux de ses fonds propres. vu la j!s­

~e:-sion des =ones cans lesquelles elle joit !ntervenir cans ur. ~ays de 

9!us ~e 1.200.000 Km'. ?lus que cout auc~e ~~ablisse~e~t ~i~a~cie~, 

la CNCA do1c invest1r pour r!aliser son si~ge et !tablir un r!seau 

dense de repr~sentat1ons r!gionales. 

Je l'autre cOt~. la faiblesse et le cout tr!s !lev! de ses ressources, 

ne lu1 per:nettent de faire face aux ~eso1ns croissant du secteur rural, 

! faible rentabtlit!. La recherche de sources de f1nancement 1 des 

conditions tr~s deuces est d'une importance capitale pour la CNCA-RN. 

Dans un pays ou 90: de la population est rurale, il est incontestable­

~ent que l'am~lioration de la productivit! de ce secteur, y d!te:"!line 

la croissance et le developpement ~cor.omique ec social. !oute l'aide 

c!oit !ere apport!e au CNCA-RN surtout dans les domaines de : 

- l'analyse du cr!dit agricole 

- des !tudes techniques 

- de la communication. 
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:·~::;Ce!!: :·:c:-

~esso~=ces assez ~~~o~~a~:s e~ ~u :a ~~~art~:~on ~~g~ona:e ~~ :a ~=!-

5er.ce de 3~ :aisses ~egior.ales, de 3a Caisses '....oca!es et :e 6 guic~e:s 

autor.omes, la oancarisation je la CNCA fut j!c:aee en :9'.3. 

J· ~ Ji~~c:eur C~~~~al es: assist~ j'un Di=ec:e~r G~n~~al A~~o~nt, j'u~ 

sec~~~al=e g~ne~~l. d'un sec~!~ai~e ~ar~~culier et d'un ~e~~ain nomb~e 

de charges de mission. 

'..... Jrganigra.T.rne 5e :1i':ise er. ll aepa:-:emer.ts 

- Oepar:ement de !'inspection genera:e 

- ~epa:-cement orgar.isation et lnformati~ue 

- Jeparte~e~t d~ ;e~sc~~e: e: ces af~~:=~s soc:ales 

- Oepa:-tement de la comptabili:e generale 

- Jepa:-tement de la treso:-erie et ce la formation oancaire 

- Des etudes de projets 

- Oepartement des etudes juridiques et du con:entieux 

- Jepartemenc 1e :a coordination :e :·ac:i~i:e ~es caisses 

locales 

- Departement de l'equipement et :e l'approvisionnement. 

- Departement de la for.nation. 

La CNCA comprend egalement 6 inspections regionales. 

En 1983. la CNCA compte 2 OOC agents dent 198 des direc:eurs de d!­

~ar:e~er.t et des cact:-es superieurs. Avec des re~r~te~er.cs anr.ue:s 1e 20 a 
~o ager.:::s. :a c~c.; s'esc cocee a'•..:n de;iartemer.t ::!e la :·or:na.c:or. q1,;i ava1: 

~er.: :e :a ~or~ac1on ct1spcsa1c ce ses propres an1mateurs. ~ais wu 1'!101-

gr.emer.: 1e :es an:mateurs 1es operations, on avait cons:ace ur. ecart entre 

:a realite :1es operations et :·ense1gnement. On a cteci~e alors 1e c~anger 

de poli.tique : 
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~a me::.lle~re fo~atior. r.e peut !:re ~onn!e que par les pract!­

c :e~s - ~ne ~o~c~ ~~~ss:Jn ~a~~ ~or~e~ jes f:~~a:e~~s a ete ~esse~::e . 

. et·.;des et :;•.1::.v::. des dos:;::.ers: . :es cours ;:our le ;:erscr.nel aC..'l!i-

n:s:~a:1~ e~. e~ der~ie~ :~eu, et ~u :·!~endue 1es op!rat~o~s ~~ 

CSCA. une n~cessi~e i ~ie~x for~er :es agents 1e recouvre~en: s'es: 

!"ai:e ressent!.:-. 

L'organisation de ces cours etait faite a partir d'un diagnostic 

jes points ~aibles ressences au cours de :a gestion 1es operati~ns. 

Avec done l'inter~t pour la for:nation des for~ateurs, les priori:~s 

ao::.vent s'orienter vers : 

- l'analyse economique 

- la politique sectorielle 

- les etudes ~e ~arcne. 
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La SOF!~E a pour obJectif essent:e: : la promctior., la cr~acion, l'ex-

:ension ec la ~odernisation d'entreprises industriel:es, agricoles 

ou comme:-cia:es. 

Avec les proolemes ~concmiques e: la gescion d'une detce l:bell!e en 

cevises etrangeres, la SOP!DE conna:t de serieux problemes. 

Ac;o:nc qui esc en general un etranger. 

s:x !e?arte~ent~ se partagenc :es ac:ivites 1e la SQF!JE. 

- Departernent des etudes ~conomiques 

- Departement de gescion fir.anciere et comp:abre 

- Oepartement aaministratif. 

A ces deparce~encs. s'ajoute ur. secretariat du Credit de~ 

Agences 1au n9mbre de 4). 

3- ~n Septembre 1983, la SOP!DE comptait 175 agents. 

~es direc:eurS et :es cadres superieurs sor.t au r.ombre de 62 dent 

~a lconomisces et ar.alys:es financiers. ~es cadres moyer.s sent au 

r.ombre de 20. 

~es frais :ocaux de formation represer.tent a peu pres 2~ ;e la masse 

salariale des cadres. Ne d1spcsant pas ae faci:i~~s ~o~r ce~ a'cions 

de for~acion et etant une pepiniere ~ou~ le recrute~e~t des respor.-

sables de l'Etat, la SOP!DE a du organiser ?endant les 2 dernieres an-

n~es des s~m1naires r~sidentiets de 5 jours ou tous les cadres do1-

vent !tre pr~sents, y eompris le ?.D.C, ma1s depuis 1982, la SOFIDE 

a jou~ un r6le tr~s important pour la cr~at1on ~u CEPETEO. 



Llne autre caract~ris:~q~e de la for~ation de la SOr:JE a !t~ l'obliga-

: ::.on 3~X semina::.reS i :'!tranger ~e ~3~re a 

les expos~s devant :es au:res cadres. 

- :·analyse econo~::.que 

- les ~tuces ce marche 

- la gesc::.on les ~r~ts (internationau~J 

- la ?!li!E 

- la politique sectorielle 

'Ju la ;iratique des s~:nir!ai:-es res!.dentiels et di.: soucis tr~s pro­

ncnce de la formation ~ :a SCP!DE. la ~or~ation des foroateurs se:nble 

!tre l'un les objectifs ?ri:nordiaux de la SOFI~E. 



3ar.que ~e ~e·.:e:oppeme~t c:-~ee :e 19 ~~a.~s :g~u. :·~sc i.l:"!e soc:~c~ a.no-

nyme d'econom:e ~:xte. c:le a ~Our Cbjec::f 

:a ~odernisa:ion d'encrepr:ses exer:ant :eurs acti'lites dans :es sec-

:eu~s ~e !'indust~~e, de la p~c~e, 1u :~~ris~e. 1~ condi:~~nne~e~: e: 

de la :ransfor~at1an des pracuits agricoles ec des cransports. 

Le capital est re?arti encre l'Stat s~nega:ais, :a 3.C.E.A.O. la 

C.C.C.2. :a S.P.r et diverses institutions financieres senegalaises 

ecrangeres, :nternationales et des prives senegalais. 

2- ~·~rganisacion de la 3anque es: ada?C!e i ses ~bjec:ifs. !l:e est :e 

evo:ueion continue. 

Cucre la direction generale assistee d'un Directeur Cen~ral Adjoint, la 

structure cornprend 

- ~ne direction des investissemencs qui ::rn?renc deux departemP.nts 

- un aeparcement du credit mariti~e 

- un d!partement du credit indus:r:el ec cauristique. 

- Une direction financiere et camptaole qu: camprend deux services 

- un service compcable 

- un service portefeuille. 

- Un 1epa:-cement des af!"a:.res .;·Jridiques e: ad::i::-iistrat:i·n~s. 

'- ~·effec:i~ tocal de :a 30FSSC~!7 est de 3: ~e:sc~r.~s dor.L :s cad~es 

s~p!rieurs et ~ :a~res moye~s. ~a SCFSSEJ!~ a ~u b~~~fic~e~ je !'ass~s­

:ance de ce~x ex~e~:s f~3ncais pou: une :ig~e !e =~~j~C 3a~que ~ondia:e 

Un ex~ert canaa1en cont:inu a assurer une assiscance ~our le d!~arcement:. 
du cr~dit: ~aritirne. 

~-~A SOFssgcrT est: en cra:n de revo1r sa s:rac!gie d'incer?ent:on. De~u:s 
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:::~::~r.. Les :~a~s ~~:;ux Ce ~or~a::on 8~: ete :~es fa~:les ~a~ ~a~­

~o~t i :a "'asse salariale, ll s'agissait beaucoup plus d'une partie 

c'alce etrangere ~ la formation llee i certains credits. 

?our :•aven1r les priorites en ma:iere de for~ation seraient 

- la formation des formateurs 

- l'analyse economique 

etudes de marche et identification des projets 

- ?.~.E. 
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;,;i ~JC~u:'"..~ u:.. ;;e:--sorirt:!~ haute~ert:: -lual :.C~...::e "!~ :a ;ir 1~se1ce ::le ce~­

:a:-s ~x;e~:s e:~a~ge~s ~xe~c~ ~~e ~~!s ~a~:e ~e~a~de s~~ :a ~~r~a:~o~. 

A :e ~1·:ea~, :o~:es :es :~s::=~ticns ~:sl:~es sen: ~ ~~ ~i~ea~ 

;.·.-J:-:;:~ -.=. :.l :·-==-~u:J::·::~ ~· 1....:r.e ~o:.:.::q:.ie de ~·~r"na'C::-::1 . .:..l 5e:'!?:,:e ~u~ :es :r-::i­

g~a~~es v:sanc i ac:ro~tre :a capacite insci:uc:onne::e ~e;onder.c ~ieux au je­

so:r.s spec:fi~ues 1e ces :nscicu::ons. ris se~blent ~ieux a meme je sa::sfa:re 

:es jeso1ns que :es 5~~1na:res a l'e:ranger n'arrivenc pas a sa~:sfaire ju 

:a:: qu'ils ne prof::ent qu'a quelques uns. 

II I. 

les dlfferentes etapes de l'elaboration d'une pol:tique adequate 
en ma::ere cte for~ation sont 

- ider.t:f:cac:on des ObJectifs de :a for~ation. 

- icent:fica:ion des groupes cibles. 

- :ctenc:f::a::or. des moyer.s. 

- :crenc:fication de la s:rategie. 

les moyens do:venc :nclure, :es moyens numa:ns ec leur for~a::on. 

!es ~oyens ~at~riels, les supports pedagog1ques, et !'organisation des c~urs. 

:a ~J~~ac1on de :ase ; :: · :a formation de ~erfecc:onne~enc 

1es ':ao:res ; i;. ::., : 'e:.aborac :on d' :.rne st:rat eg:.e de :'or::iat ::.on. 

r;:r. 2 - :-lecess::.:e de :a !='orma:ion 

.je r-ecyclage 

Les besoins de formation ce cadres de hauts niveaux des institutions 

~inanc:eres sent ae ~lus en plus importants essentiellement A cause 

- ce la creat:on de nouvelles insti:ucions financ:.e:res ; 

- ae :'ouve:rcure 1e plus en plus grande sur l'ex:erieur ec les 

ec :es ope:ra::ons ce f::.nance~enc avec :'exte:rieur ; 

- :e d!~e:J~pement, la :res:ruc:u:rac:on e~ la :r!organisa::.on :es 

:ns:::~::ons de~a sur la giace 

- :e !ancemen: de nouveaux proau1:s pour une plus granae moo:::sat:cn 

des :resscurces d'epargne naciona:e ec. 
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?our :es 3anques de Developpemenc. elles ont toujcurs assur! 

:.in :-dle de '';iepinieres" ;::our fou:-nir- des dirigeants des ent:-e-

prises ;iuo:iques au des ad~ir.1s~:-ations centrales. 

~a1s, la formation des cadres necess1:e : 

- :a c:-ea::.cn des ce::ules de !'or'.Tla::ion ;ie:-manentes e: dot~es d' un 

pe:-son~el c'encadrement spec1fique. 

- :.·~::::sac:on !e ~e~~oaes p~dagcg:::ues appropriees. 

:.es Ci;J!Omes 

3.UX 

du deux:eme 
' exiges la 

cycle ur.:.versi~aire ne repondenc ;ias 

' formation demeu.:e theorique et ~'est 

;:as :ou;ours ccnfor-'!le a !. 'envi:-or.nement 1es :.nstitut!.ons finan-

c1eres. d'ou necess:.ce d'adapter le ~ateriel peaagogique. 

L.a ::-ealisat:on ce ces oo~ectifs n'est pas possi!:lle que si on aeve!.oppe ou 

que s1 on t1ent compte ces elements su1vants 

Une for'.Tlation complete et "a!.ter'.'lee" a :a !'ois c:::ieorique i ::ours 

•.1e ~ase et cours de spec1ali.;iation; et pratique ( crian:iers d' application 

::ans :es .:!a:T:a1:ie3 ·.:::e la ~ec:-te:-~?"!e appl:quee e: de l';.nCe!"ver.t1on en ent:e-

~ :- : se • . 

- Ur.e for'.llati.'.:ln individual isee en ~erniere phase ae la for'.llat1on. 

:e programme de travail par pet1Cs g::'Oupes a'!tuC1ants doiC-~tre ~t:abl1 "sur 

:nesure" pou:- tenir compte du secceur d'activit~ auque: ils se destirienc. 

- Une for~ac:on je synt::iese : :netcant a profit des origines plu:-idisc:-

0:~na1res des e:udiancs 1gesc:onnaires, :ng!nieur~. ;ilanificateurs'. 

Des :nechodes oeaagogigues act:::.·:es .j:..:-ectement liees a :a ne 

;irofess1on:iel1e et necessitant des investissement maJeur~ de la part des 

equipes d'enseignements. 

Une adaptation a l 'env1:-onnement des pavs en voie de de.,eloppe-

:nenc par la c:-eac::.on de documents et de :noyens p~dagogiques orig!.naux e:: 

::1oaernes. 



i.I I. 
)) 

:es ::JncJi:ior~s ~·aunlSSl~r". 

= ~ ~ s e,., : ·~ s ..: a.- s 

."'lcyau 

:e cor;:is 

-..~s:.1::Jt:.:')r. J.•1e: L.e :iesavan:.Jge. c es:: que :es for-ces cen-

: :- : '.u'(•.:s r: squen·. ':e 

'Janca::-es ;;ar>:.:.::;;anc a•.ix pr-og::-am:nes :-:squer.:: ::!e l 'e~porte:- sur les intere~s 

: c::; c er. t r-e s ·1 is l : ·~ $ • ll :ious oaral:.. essent1el .'..!' ::.e:e.,.,:::r:e:-

'.~s se:-·1:.:es :'1c ..... se·..!~e:r:e~: a :~,.J~S ~ays -:-a:s a;;ss: aux ;:iays vo:s:ns. C.e 

'.:e:"'l::-:"es :'!'excel~e:ice'' r;r.:t :en!:- =~mp:e c:es ~le:Tlencs suivar.ts· 

- capacl:~ du cent-:"e i accue:ll1~ ces :Jd~es d'aucres pays 

l 'env1::-onr.emenc ;ioli~:que :!nc:-e 'e pays :Ju cent:-e et :es aut:-es 
;:iays :Je la r~g:or 

;e~ ar.1:':'!a :eurs 

- jes rac:::ces a·accue:: du cen~re ~:, 

L. · t:npcri:ance ~ accor1e:- l' :denc::·:ca:: :on de ces .:ent:-es ;:iou:-

~a Car.c::::in ~e for-~a:::or. ex:s::.~nee ~o:: r .. ,..~,..·- '..Jne ;J:ace pre~onder-anc:e ·jans 

~~~a~:!s :~·~nc~u~3~~~ :es ~c~a~~es c!e suppor:s ~e1agog!~ues !~ :~s ~xp!~:e~c~s 
I 
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je formation. Certains cer.tres ;ieuvent e:re ~e:nes :es depositaires d'une 

::!ocu111entat!.on de : ·IDE ou de tout autre o .. ganis:ne de formation internationale. 

3 - Le developpement d'ur.e recherche integree, ~asee et axee sur les probl!mes 

specifiques des ;ays en voie ce aeve.!.oppe:nent. 

~ - ~a ~ooi::sa::on ::!es ressources fir.ancieres interna:ionales 3erai: beaucoup 

~: -1e pl•.;s en ;iljs a:see a realiser ja:is un :acre :-~g:.cr.al ;iar :-appor: a 
Jr.e ai::!e prcpre a c!'laque institut:on. 

III.u - :..es Actions Putures 

Au cours d'une mission de deux ::iois, ::.1 n'est pas ;iossible d'iden­

tifier taus les besoins eventuels de formation ;usqu'au niveau du paste 1nd1vi­

duel. 

Pour les annees a ven!.r, l 'effort do it porter- sur une action pour-

1' evaluation specifique de l'organisation interne et l'!valuation des besoins 

de formation de chaque institution. 

Ces efforts doi•1ent ecr-e enc our-ages, a:ais do:v· · ·: rester cu .:-essort 

-=:es institutions. Les. o::-ganisations ::! 'ai::!e doivent se con tenter a fo::-:nule::­

une ~et!'lodologie. La .-najeure par-tie des efforts doivent porter sur les moyer.s 

fi~anciers. les moyens mat~riels, et res moyens p~d~gogiques. 

4.: - L~s moyens financiers : 

Avec :a ~obiU.sat1on de l 'aide internationale. on do it encourge::­

:es :nstic~tior.s de financement a allouer ar.nuel:ement un tr~s faible pourcer.::a~e 

1e la ~asse salariale l la formation. Cec:e contribution peut ~ere recuper~e 

par l'institution. En -~fet, dans certains pays francopnones, coutes les 

ent:-eprises sont obligees de contribuer a un fonds national ce formation 

pro!'essionnelle (en general 11 s'agit de la Taxe a la Por~ation ?ro!'essionnelle 

!T.P.?) qui repr~sente a l ~ de la masse des. salaires distribuee dans cnaque 

e:1t:-eprise l. route entreprise peut avoir une ristourne ce '!'. P.? en organisant 

deS Seminalres pro pres et internes a l 'entreprise, OU tout aut:-e COUt SU!:: le 

~ar l'entrepr:se en participant l un se:ninaire dans le pays OU a l'!t:-ange:'. 

:eux conditions sonc :-equises pour av0ir 1r~it l :e::e risto~r~e 

- soumett:-e le plan de Corma:1on pour avolr :'accord pr~alable de l'autor::! 

gerant :e fonds national ; 

2 la ristourne n' est donn~e que jusqu' a concu:rence au montanc ;:aye par 

l'en:reprise. 
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~.2 - Les :novens ~a:er::.e:s 

:Jans la plupart des cas et pour les ins ti ::ut:ions de financeme~ 

: · ::.n'les::::.ssement r.ecessa::.re a la formation est relati1re:ner.t fa1::i1e pour : 

~oye!"ls .:nate:-iels. Il suf!'i:-ait de l'equipe:nent d'une au de deu.:c salles a·•·-

:a:i:es. c:i.aises, :ableaux. ;ia;i:.e:- e~ 11aterie::. divers 1re~ropr-:iJecteur", dupl~-

ca::eu!"'. etc . .. l • Cet invest:sse~e~t ne depasserai:: en aucur. cas 6.000 a 
Jo::a~s ~S ~ar :~s~:tution . 

Le :nai;eriel ;ieaagog:;;:..:e do1t serv::.r e!"I pre:n::.er l::.eu a assurer _a 

fa.r::iation au :ours des se:n1'.'la1res, :;:ais ·::in peut aussi :e de·1elopper po'..;:-

en fa:re un aut1l de fOr-'llat::.on par cor:-esponcance i 1' i.:!'.age de ce qu:;, se 

par l' I.T.3. c'ailleu:-s, le developpement ces :noyens audia-v1sue:s 

et :eur re::.ative dispor.ibi:i:e en Af:-ique. fait qu'on peut enregistrer certair.~s 

conferences et les er.voyer A divers centres. 

Une evaluation c:-es somma::.re des documents pedagogiques actue:s 

confir-11ent que ces documents sane anciens, sont :-ares et ne son:: pas acaptes 

a :·env1:-onnement des pays en ·Jo::.e de d~veloppement. Il n'y a pratiquement 

pas c'~tudes ·de cas qul ;:ie:-;netcent d'illustr-e:- le pracessus de decision. 

Ces etuces de :as ne semblen: ;:ias bien adaptees aux besoins des etablis-

se:nents de for-:natio:i, quelque soit la polit1que de la forma:ion des i,..st::.tu-

::ans, : 'inJection des ope:-ationnels pour des se:ninaires ne pou:-r-a jar.:ais 

:-emplacer :a disponibili :e d' une documentation abondante qui servirai t et 

;:ic:.::- :.es ;:a:-ticipants aux s&.ninaires et pour :es institut:.ons a laque::e 

l::. appar::.eni:. Cerces. :.: est c:-~s '.!i.'."ficile de :nobiliset' des econc:nis:es 

ou des iest:onnair-es compe:encs pour cette cache. 

~a:s, il est important de proceder : 

l - a une r-evue analytique du materiel deja existant. 

2 - d'etablir un ordre de pr-iorite pour la confection d'un nouveau materie:. 

- et de planifier- pour p:-eparer- une documentation ineressante. 

·~DE 1oi: faire un plus· g:-and effor-c ;:iout' la :nise au point e: 

la .:!ist:-ibut:on c.'un :iornb~e acc~'J ec. vari~ :::e macerie!.3 :!e f-Jr:nation. 

::o l: ~et c:-e en ;:-:: : :aocra: :er. a·1ec d' aut:-es ex;:ercs 1' auc:-es :na~e:-ie ls base 

ensemole de cou:-s nor:nal:ses :e!:Ce i.nit!ative fac!l:.:e!"a l 'ot'gan:.sac:on 

ec l'execu:ion d'ac:iv:~es de formac:on a une irande echelle. 
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:rr. 5 - Les oesoins :es g!.us urgents 

:i· apr!s notre enquete. les besoins ::.es plus -.:rgents en ::iati!re 

ae formation seraient : 

- la formation des forma:eurs ; 

- aes se::iinaires sur le recouvrement ec le suivi ; e:, 

- ~es s!::i1naires sur ies ?.~.~ . 

:.: - :..es".:<!.=:. 

:.a pol1:1que de <.!!veloppement des. Sanques de De·1eloppement ::-e:iose 

ae plus e~ plus sur le f1nancemen: des entre:ir:ses, petites ou grandes, indus­

triel!.es ou commerciales. 

5.~.l - Ob;ectif 

Il s'agit de fournir aux institutions !.es com;:etences necessaires 

cans le aomaine des ;:irets aux ?.:-t.E et qui constituent de ;:i!.us en plus une 

;:iriori:e pour la croissance des ?.V.0. Cette formation specifique mais approfon­

die coit ~our:ii:- taus les elements ayant tra!t aux ::-elations ent:-e la banque 

et !.'entreprjse pour ;ier::iettre de monter rapidenent des dossiers de credit. 

5.1.2 - gcoulation cible 

.:eunes cadres de naut niveau et renouvellement recrutes apres '..:ne 

a deux annees d'e:q:ierience sur le tas. Cette formation peut concerner aussi 

les :-esponsables des agences et les per'"onnes du departement developpeme:it. 

~-2 - Recouvrement et suivi 

:-leme si le montage des dossiers de credit est cor!"ec:ement assure 

par les charges ,:1' etudes gr<lce a une procedure elaboree et des precautions 

JUrictiques, i! est vrai que certains c:-edits ou certaines ;:iar-tici;:iations 

connaissent des denouements dif!'!ciles. De telles s~tuations pourraient 

etre en ;>a.rt:es e•1itees par un SUl"/i at tent if deS ClOSSle!'S par- l' inS!:itutiOn, 

avant les difficultes amenant au reccuv:-e~ent. 

j.2.l - IJbjeCt!.f 

~' faut va.1.ncre :a :-e;:iug:-:ance a sorti!" ces ':>ureaux ei: a::e:- sur 

:e :e:-rai.'1. Chaque cai:tre :-esponsable du suivi a'une ent:-eprise d':lit a.,01:­

en ;:ie:-:nanence: .:.es ele:r.ents d' aci::ual1sat1on. :: lui faut :-ea!!.3e:- aes ·1is:..:es 
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:-~;·_: :~~~s ! c~s ~n:::-~~r-:ses - ~': co~na!:!'"'~ ses ~~gage~ent:s avec :a ~a~c;·...:e. 

;ire·,a::.r :e! ciffic:.il::es et co:ine::- :·a:er-te, e:: enfin ;iro;:iose::- ;les so:u::cns 

;e ::-ec::-esse:ne:it. :e co:n;::orte~ent de;iasse l'attituC:e traditionne:le ju :anq:.:::.er 

::ass1~ue. nous ;::er.sons qu'i: fait ;:ia::-tie C:e :a :n::.ssion s;i~c!~!que cu :anquier 

!e 1~ve:2~;e~e~:. 0 - ~a~::culle~ da~s ~·assistance aux ?.~.E. 

s.2.2 - ?~o~:a:~on ::~:e 

ti ':!Oye:c et i :cng :e::"":le. :es !."'es;::on.saoies des par-t::.·:::.;:iac.:.ons. a:...,s::. q'-!e :es 

::ne:·s :1' ager.ces. s::. :a banque a ;iLisieu::-s ager.::es, :::eme si les coss!e::-s sen: 

::er.us au s1~3e. 

5.3 - For'.llation des fo::-'.llateurs 

~a !election des farTateurs :1'un tres haut n.:.veau et qui appart::.en­

nent a<.:x institutions, est: l'une :1es ;:ire:nie::-es caches vers laquel:e :1c!t 

s'o::"!ence::- les ;:irogramrnes de formation futurs. 

5.3.1 - Obiectif 

V'J. les d!f!"'icultes Ce tr~u·1er t!n ~o~b!"'e suffisan~ ::e :'sr-~acet.:rs 

af:-:::a:ns ;iou::- animer et d:::-:ge:- C:es se::iinai:-es. on ;Jeut amelicrer :es ~:.:a­

lif:cat.:.ons des :-esponsables de fo::-:nation et C:e for'.lle::- :.in noyau de cor.se!l­

lers en for'.!lation aup::-es :::e 1 ' . .:.IAFD ;iour assis:e:- ce!le-ci dans :e cadre 

:1e ::es ;i!"og:::-ammes de fc::-!:la'::on. En effet. !.es an!mateu::-s nac:.cnaux ;:>::-ennen': 

•.rn grand !"iSQUe ;:lOU!" an:r.:e:; ::!es semir.aires :1ans :eurs :Cr"".:p!"eS ;iays 0~ ~ar.s 

~as ~ ::on=:-e:- les c::mpe:e:ic~s d' :..in ::-es :12:.!1: n:v~au. '....a ::-eg~or.a::3a:::i~ 

~eut :~mi:e~ c~ ~~sque. 

5.3.2 - Poeula:ion c:ble 

Dans la select: ion ce ces fo::-'.!lateu::-s. on doi!: te'1::.r cornp:e ::es 

e:emencs sui~ants 

~r. n::.veau de qualif:.cation assez e:e~~ 

2 ~r.e oonne anciennete professionnel:e 

:on:-:e con~a~ssance Ce : · anglz.is 

:e :a ~or~at:.~n 1' 1...:.c:..::sa-::.cr. Ces ::!oc:.H~e!1CS e~ angl3.:.s ~~, pe:.:~-~~=-~ 

;:ie!'!Tle!:Cre des !changes er.ere :'Af::-i::;ue anglophone e!: f::-ancophone ~·,~r. 

.:'.5t~. e': ~~t~e : 'Aftt!que et l' As!e de ! 'aut::-~ :'5:!. Les ;u•oo:..e~es ~e 
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f!.nance:nent ·~tant si:n!.laires, les anglopnones et les asiat!.~ues ant r-ealis~ 
!es invest:ssements assez appr-eciaoles. 

5.J.4 - Un pr-ogramme ! ~ ! D - : ~ E 

'/u ! 'expc!!'":ence et :e succes du se::iina.:.:-e de J - .,. J - .:e 
~ai - :u.:.n 198? a Tunis. on :-ecommanae des semina:res de 3 se:naines. 

·:Jn i:"?Si3~e surtout sur :es as::ects =:-~~a-

gog::ue'3 ce :a for-::ia::ion des adult:es avec :'uti:isa::ion '1e ;::us:eurs out:.:s 

;ieaagogiques t!tudes de cas, exercices,conferences, jeux de simulation, tours 

de ::aole, se:ninaires, simulations sur ~icro-or-dinaceursi 

La deuxi<!:ne semaine 1oic ~tre consacr!e a l'aocrofondissemen: 

:neorigue a un haut niveau de cercains ::hemes du sujet du se:ninai:-e. Cec:e 

semaine consacree au contenu peda.:,og:que doit: etre ::res oien preparee, et 

il se:nole qu' un investisse:nent dans le - :ua::e:::-:.e1 1:.sponiole actuellemen:: est 

plus que sounai:able. 

- La cr-oisi~ml! semaine 

:es ;:a:-::c::.oancs et en groupes 
aoit: e::-e consacree a .!. • !!.aoor-ation oar 

:e leu:-s ;irop:-es ;::::--:::grar:imes :e ~o:::-:nac:cr: 

avec : ''i1ce .:es an::.:r.a:eurs c:e la aeux::.e:ne se:na:ne. [.. · e!:lauche d' ur. ccntenu 

pro pre pendant cett:e pe:-ioc!e est i:npo:::-tante, ca:::- el le ;;e:::-me: au !"o:::-matet,;:­

po:entiel de o::.en ;>:::-e;:iare:::- son cou:-s lo::.n des :onr::-ain<;es ope:-ar:ionnel:es 

quotidien~es auxquel:es il est sou.mis cans son ir.st::.t:ution d'orig:.ne. 
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- :.a sec:rnde ;ie:::-:oce a::io::-cee .a" :·~-"--'5 a ;ie:::-:::.:..s a ;i:.,_;s :e 25.: 

:::-a.~ene a :2 ~ois. 

:: ~e s'agi: c~~tes ~as ~e j~esse~ un b:lan 1e ce~:e ~ns:::u-

~:''JDES : 

l, Les stagia:~~s ~u CEFE8 ~on: :a ~~n de cy~:e est sane::.~~~~~ 

pa::- un di~lcme sent 

- 30!.C :es et~c:.a::~s !i::~~:::~s \ .:!:-oi~. sc:.e:.ces ec~no~.:.=1ue 

~:-:ger.:eurs 

10 ~ env::-o:-i 

- sa:t ces ~rofess:onnels ayan: de 2 a 5 ans ae carr:e:-~ ca~s ~~s 

organismes Janca.:..::-es o~ f1nancie:::-s ino:amment les ~inis:e:::-es !es 

[:nances et les cirections du tresor. 

!:spens~ exc:~s:ve~enc ~~ ~:anca:s. 

::on es:, e::~ auss:. sar.c::onn!e ;ia:::- ~n ~e~o:re. 
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- J:e:-a::ans de Jan~ue. 

- l'analyse financ::.ere avec ~tudes ce cas 

- aux etudes je crec::.cs 

- A l'evaluat!on econom::.que et f!nanciere 1es ;:irojec3 

- aux ~anques de develcppe~ent. 

~I ~e premier s:age ~rac:que esc un stage en agence. 

::i.:.:-::ste:-iel ( ;:ilan, :.:.:iances. ::-esor-, etc ... 1. 3. :a 1::-ec::on 

3PCEI. cu cans une scc1ece r-egicnale ce 1eveloppe~enc. 

2- ~ES ~IPP!C~LTES · 

:
1 Le carac:~~e d~l~~~re~~en: ~ra~:que de :a for~ation ac:~n:ue 

le deca.:.age enc:~ les scag::.a::es ··;:ircfess::.cnne.:.s" e:: les s::a-

g1aires "univers1caires". ~es aer-niers sane le plus souvenc 

inscrics a des D.E.S ~u·.:.:s peuvenc difficilemenc suivre compce 

cenu du rythme intensif des ecudes au Centr-e. 

21 Les mecnoaes ;:ieaagog!ques ec :e concenu des ense:gnemencs Jnt 

e·~ marques par la formac:on :es fJrma:eurs. ~ommes 1e ce:ra:ns 

rouc.:.ers de la CCCE en Afrique. ~es ~ethodes ;:ie1agog::.ques :i'!-

ca:enc ~as cou;ours cres ~ien aaaptees a :a fcrmac.:.cn des aaul-

~~ ~~frac:ai~~s aux conceptions ~t aux approches ~oder~es l ~a 

fo:3 en mati~re 1e ~acro-econom:e et en ~ac:!re 1'aua.:.c ec 1e 

conc~~le de gestior.. 
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~e~ve~: ~oscule~ :es agen:s au ~oins :::~:ai~es Cu 3.~.?.C. e: 

posseaant au :;i::..n::..:num ·:le 5 ans d' expe::-:er.ce. Qans ce cas, l 'ac.m::..s-

s1c~ ~e ~e~~ !t~e p~cnonc0e q~·apr~s le ;assage d'u~ :est. 

2- ?our fJr~e~ des gens de ter~ain, il es: n~cessai~e d'u:i!iser 

1es pratic:ens a qui on appor:era des c:mplements ;:ieaagog1ques. 

Hu~~ cadr~s. en fa:: - 0 sont les 3 J:~e::e~~s Ce la 9.J.R.~. 

La r~~ar~1:ion ~e:e~ue ~our :es :ours es~ :a su1van:es 

- Techniques oancaires 

- :omptabll:.ce 

- Dr-a i: 

~20 

- ~e:hodologie '5C 

- ~ar-ke:1ng 3ancaire 30 

3- ~e Centre ~u1 dispose a'un :ocal propre a ouvert ses portes 

le l~ Octobre 1983. Six r.ui: stag:aires sui~en~ leur formation 

au CP- 3.D.R.~ e: sont detac~es pencan: :cute :a furee cu cyc~e. 

~- ~algre un cue.get prev:s1~nnel assez im~8r~a~t. :e C?- 3.J.~.~ 

,; not re av is, ;ir<Jgrar.imes, 
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- ~·analyse des proJets 

~- La mo:~:! ce l'ense:gnemenc a !ce conf:a a ~n :onse:ller i la 

Cormac:an, dent la presence seraic :otalemenc accapre par 

l'ense:gnement. Le conse:ller aurait du avo:r pour rdle prin-

c:pal la gestion et surtout !'an1~at1on des programmes et :a 
coordination pedagogique. Paire tout le cours de ~echniques aan-

caires ne la:sserait aucun ~ransfert au moment ~u d~part du :cnsei:-

:er~e. 
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s:~~c=~~es a~;~c;~:~e3 :a 3anq~e 1u :a:~~. :a 30P::E ec ~·auc~~s 

~anques e: ~~s:::~c:=ns Za1:o:ses ~nc ~~::d~ ~e cr~er ~n cad~e de 

~e~fec:lonne~e~t ~a~ce~ent sp~c:alis~ au Zai~e. 

L'ob1ec:i~ du :E.?E.TE.JE. est je d:ff~se~ :a :onnai3sance :!~e 

aux prcb:~mes du c~angemenc e: du d~veloppe~ent et d'approfondir les 

:ec~niques de gestlon dans le contexte Za!rcis. 

~es cand!~a:a ~o:ve~: avcir ~ne fcr~at~o~ de ~~eau uni'le~s~ta!re 

ec Jus::~:e~ C'~~e ex~e~ienc~ ~rofess:o~~el:e je 2 ans. ~ais :e 

:E.?E.:E.JE. :encon:re ~eaucoup de d:ffic~lt~s aupr~s des encrep-

ce de la for~at:on ~ermar.ence ~ue pour fa:re cornprencre que le 

c~c:x des candica:s r.e 1o:t pas se faire dar.s la pr~c:pita:;on 

:J!es. L'ac:~on doi: ~=~e enc~e~enue en ~er~a~ence e~ n~cessl:e~a~t 

:·empl~i d'~n :a~re ~ ~le:n :e~?s. 

3- ~a ~reml!re sess~on a ct!buce le ler ~ars !982 avec 15 parcicipancs. 

- ~a 1eux:~~e a ~~but! a'lec 22 D2rt!:i~ants. 

~ ~~~ance~enc de :'~~=~e?r:se. sei:e sema:~es ,Je ::~q ~ours sont 

:ansac~~es ~ :'~:~~e ~~s :~~~es s~:·1an:5 

- 7ecn~:que j~ ~:ava:: ~~ g~oupe 

- Cccno~le ge~e~a:~ 

- Compcaoi:i:! generale 

- Compcab1l:ce ana:yci~ue 

- ~esc~on r:~anc:ere a court ~erme 

- ~atnemac:ques financieres 



- Techniques a'ar.alyse f1nanciere 

- Qrganes de financement de l'entreprlse 

- Gest~on ~e la =~~~or~~ie de l"ent~~?~~se 

- Constitution et analyse de dossier 

- Gestion des entreprises 

- Gestion des institutions bancaires et financieres 

- Analyse e: evaluation des projets 

ne sont pas encore suivis par les promot:ons. Les etudiants se 

contentent d'asssiater au tronc comrnun. 

~- Les metnoaes pedagogiques : 

sont des mecnoaes actives basees sur les exercices, les etudes 

:e cas ec :·uc1:1sat1on de la micro:nforma::que. seuf 191 professionnels 

e: 1eux 121 un1vers1caires Zairois animenc une bonne par: de l'ensei­

gnement. ~ais aepuis sa cr!acion, quatre cadres expatries per~anents 

ont appor:e leur contribution a la for~ac1on. 

Les a~imateurs one taus praduits aes documents peaagogiques !la­

bcres d'un assez ban n1veau et qui on: !te realises par le cen~re gr!ce 

aux moyer.s mat!riels mis a.sa dispos1cion par :a cooperation francaise. 

L'experience semble int!ressance ec a encourager, mais peut-etre 

faut-il penser a r!gionaliser le CE.PE.TE.uE. 
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~E CEN!RE QUEST-AFR:CA!~ OE FORMAT!ON ET D'E~UDES 

3ANCA!~ES (C.0.F.E.31 

- Des agen:s de la 8.C.~.A.J. 

- Des cadres ctes oanques ec jes ~Cabl:sse~encs rinanciers 

- des agents aes aam1ntstra:~ons ~conom:ques et financieres 

,_ L'~tablissement compte des enseignancs permanents e~ a recours, 

par a1lleurs aux· prestations de vacataires cho:s:s c:mpte :enu 

:~ :e~r experience pra:ique et professionnelle. Un comice d'ad-

~:ssicn examine :es candldatures aux di~f@rents cycles de ror~ation. 

~e cyc:e long s'~ter.t sur une ~er:oce de 18 ~cis ~c~r :es Ceux ~1-

~eaux ae formation. Les canaiaacs pour :e niveau superieur do:ven: 

~ere :itulaires d'une maitrise universitaire en Sciences Economi-

ques cu en Droit, so1t d'un titre equivalent. Les candidats pour 

:e cycle moyen doivent etre Citulaires du baccalaureat de l'ensei-

gnement seconda:re. 

~- Les programmes :ycle super:.eu:- long comprennent crois ;:ihases 

Une premiere phase 1e crone commun de 6 :nois ~our un ensei-

gnement dispense a tous les stagiaires 

Une aeuxieme phase ~e fi!ieres specialisees de 6 :nois aussi. 

~rois fi!ieres spec:alisees one ~ce ~ises en ;::.:ace · 

- Pili!re "Sanque Centrale" 

- ;-iliere "3anques" 

- ::':.l:.e~e ''.l.d.~:~isc:-2'::.ons ::cQr.om:ques ei: ~::ianc:e~es". 

6 ~01s ca~s :'entrepr~se c'or:gine et :l est destine a prepa-

rer concr!cemenc le r~car cadre a son posce d'affecca:ion. 

;- Les ;:irogrammes du cycle .noyen suivenc ::.e meme sc~ema :nais avec 

une ~remiere phase de 9 mo1s, une deux:!me ;:inase de 3 mois et 

la crois!eme de 6. 
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:Jn:~ole :~n:~~~- ~e :.C.P.~.3. ~,~~~::aux ~rga~:smes e~playeurs des 

~- ~a ~or~a::on ~e ~euc essen::el!e~ent profess:cnne!!e, conc~!te et 

o:en acaptee au contex~e aes economies aes pays en voie 1e d!velop­

pe~ent. ~es enseigne~ents se d~roulent selon les sequences qui ~r:­

v:legent :es m~t~oaes favorisant une grande part:ci~ation 1es stagiai­

res : exercices ~ratiques, etudes de cas, jeux de simulation. etc ... 
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a ;iour :n1ss:.or. : 

- De ~armer :es cacres super:.eurs des tanques et des assurances 

des pays du Maghreo ; 

- Je realiser des travaux de recherche-action touchan: au :inan­

cemer.t du aevelop;iement 

- D'assurer ctes cycles courts de formation superieur cor.tir.ue et 

ce formation de :or:nateurs ; 

- ct'organiser e: d'ar.1mer ces echanges ains:. qu~ des rer.contres 

~ ca~ac:!~e 5c~e~t~~~q~e e~ ~echnique 1a~s :e doma~~e 1u ~inan-

1u ~aghreo Arace ; 

2- Le programme de for:nacion longue qui dure 24 mo:.s comprend des cours 

:heoriques de ::ase et de specialisation, ces 3!mir.a1res et des stages 

p~a::G~es, 'leri~ables ~issions en er.t~e?r:se ~u~ cannen: l:eu a la 

re1ac:1on d'un :ne:noire sur un theme de recherc~e. 

- .:e::e foniation esc ouverte aux candida::s :i:ulaires -:!'un d:.plome 

·ae 2eme cycle de l'enseignement superieur au equivalent et ~arrai­

nes par une entre~rise de oanque ou d'assurance. L'a~ces ~ la for­

mac1or. est soumis a un concours compcrtanc une epreuve d'aamiss:.­

::ilite avec 

- une epreuve ecriCe 

- l'examen du coss:er 

e: ·.Jne ep:-euve rl' ac.m:ss:o;; :c~pc~1:an: .. .., expose or3.: et ~1, '!~.::-~::e~. 

a·1ec 'Jn J'J='Y. 

~ne g:-ande :.:nportance esc accor1fe a ~·exp~:-1ence ~rat:q~e cans :e 

sec:e~r e~ a~x s:ag~s ~~~ec:~~s ~ar ~e candiaat. 

- La premi~re ~romotiJn ~ . ·:.P!.D 1cic sore:: en Janv:e:- 8u. 

- La seconce promotion e~ ·ours de formation ; 

- La ~roist~me, a~ja selec~.~ doit er.tamer sa ro:-macicn 

en Janvier 1984. 



L'effectif par promotion est de 30 ! 50 etudiants. 

~·:.?:.c se distingue par !es particulari:es su1vances 

- Le corps enseignan: est constitue de professionnels et d'uni-

~ers::aires maghrebins d~ ~aut n1veau ; 

L'!.?!.D cree des documents et des mayens peaagogiq•ies originaux. 

modernes et adaptes ! l'envirannement maghrebin ; 

~es cours sent de :yDe Dartic:patif =e haut niveau assoc:ant 

les etudiants directement au deroulement de l'enseigne~ent par 

le travail du groupe, la ~onstitution de dossiers et !'evaluation 

reguliere des cours et de la pedagogie. 

• 
3- Le scr.ema general de la formation s'etabli: comme suit 

- La ~eriode 1 

Cours de crone commun : 

- Comptabilite d'entreprise . 
- Economie d'Entreprise et Sectorielle 

- Droit et Piscalite des Entreprises 

- ~etnodes Quantitatives 

- Marches ~anetaires et Financiers. 

Cours de tronc commun specialise : 

- Operations de Banque/Operations d'Assurance 

- Organisation de Banque/Organisation d'Assurance 

- Syst.eme d'Assurance ~aghrebin/Systeme Bancaire ~aghrebin. 

La periode: s'acheve par un stage initial d'impregnation au ~1:1eu 

~rofessionnel d'une duree de l mois ec de~i et de la redaction d'un 

rapport. 

~a 1eriode 2 : 

Cours ~e tronc c~mmun : 

- Finance d'Ent:epr!se 

- Contr6le de Gestio~ 

- Politique Economique et Internationale 

- Marketing 
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- Relat1or.s Huma1nes et Sociales 

- Developpemenc ec ~inancemenc au ~agnreb. 

:ours 1e :ror.c co~rnun specialise 

- Calcul ec Eva!uation de ~iscue/ Evalua~1on ct"Sntreprise e: 
de secteur 

- La Reassurance/ Pinancement !ncernacional 

La periode II s'acneve par le stage a l'Etranger d'une duree de 

2 mois et demi et la redaction d'un m~moire de scage. 

- La ?eriode 3 : 

Cours de tronc commun specialises 

- Assurance et Pinancement de l'Economie 

- Economie ~onetaire et Gestion Internationale 

- Assurance et Secteur au ~ag~reb 

- Sanque ec Secteur au ~aghreb 

- Droit des Assurances 

- Droit Sancaire 

- Marketing des Assurances/ Market:ng 3ancaire 

- Ar.alyse de Crecit 

- Contr6le de Gescion aancaire/ et a"Assurance 

- Introduction au Risk Management 

- Assurance des Projets Industriels 

Evaluation et Ges~ion des. Projet3 

- L'Assurance par ?roduit 

- Strategie d'industrialisacion. 

La periode !I! s'acneve par un stage fina: de pre:~sertior. 1ans le 

f~:u~ ~cste 1e travai! ct'une ~~r!e ~e l ~o!s e: ~ui !Onne l~e~ A !a ~~-

dacc:on d'un ~emoire de stage. 

- La ?er1ode ~ : 

La per1ode rv se compose essentiellemenc de sem:naires animes par 

des pro{essionnels et des experts de haut niveau. Cette p~riode finale 

est !galement consacr!e ! renforcer, ! la aemar.de des etu~iants, les 

conna1ssances qu'ils d!sirent d!velopper. Zlle sert en{in ! pr!parer 



- ~olitique Ge~erale a·~~treprise 

- ?o:itique ~:or.c~iq~~ App:iquee 

- Comptabilite ec Audit des 3anques 

d'Assurance. 

- ?olitique Economique :nctustrielle 

- Strategie d'Assurance 

- )~ -

- Techniques de Financement !nternational 

- !nformatique d'Assurance et de Banque 

- Assurance par produits. 

Au debut c~ 198~. la pre~iere pro~otion serait operationnelle et 

trava11:ant 1ans ies entreprises. Un investisse~ent ::nsiderable c'etu­

ces de cas, de notes de cours. d'exercices sur ~icro-infor~atique, et 1e 

1ivers documents pedagogiques a ete fa!t. Son appreciation et son eva­

luation restent a faire. L'!.PI.D a ete aussi ur. for~~. 1e profession­

~els et d'universitaires, des axes de recherche et d'adaptation de ~a­

ceriel pedagogique sont a ~ettre en chantier. vne experience ir.teressan­

ce et a encourager. 



:.. ':. "':'. 3 '..!!'l :rgan!.s:71e Ce 

tion Oispensee ~ar l'!.T.8 est di~~usee ~ :·e:~ange~. E~ effe:. 

pl:.is de 20 pays !'rancophones ont con:"i.e :a :"o:-::iation superie:.ire 

de leurs agents de banque e: de cadres ~es ser~:ces financ:ers 

i l'I.T.8. 

2- Sant a~~is ~ l'I.T.3 : 

- Les titulaires du 3revec ?rofessionnel ~e 3anque, 

- Les c:.culaires ct'un 1ipl5me d'enseigne~ent superieur deliv-

re par une ~niversice. 

Toutefo:s des d~rogacions ~euve~t ~c~e accor~~es ! des ~e~scn-

nes possedant d'autres dipl6mes cu qualifiees par leur experience 

professicnnelle. 

3- La duree des etud~s est de 3 ans. ?endant l'exerc1ce un1ver-

3ita:re, les etudiancs recoi7ent les cex:es des cours et une imper-

journees ct'ec~aes ctans 1es ~illes qui dev:ennenc ainsi pour eux 

des centres peaagogiques de regroupement. 

?~ur la premiere annee. les journees d'etudes sent au nornbre de 

7 et concernent les disciplines suivantes : 

- Econ~~ie et march~s de capitaux nationaux 

- Ecude critique de l'entreprise et de ses aocurnents comptables 

- ~ethodologi.e ie la communication !cri.:e ec orale. 

?our la deuxieme annee, le3 7 journees a'e:uaes concernenc 

- ?~a::que :es :e:~niques ~anca:~es e: ~es::on f~~a~c~~~~ j~s 

entre;ir-ises. 

- ::'!.scali t ~. 

- Or-o:t comrnercia! et oancair-e. 

?our !a troisi!me annee, 23 ;ournees son: ;irevues et sont reg-

rou~ees dans ~ se~:naires : 
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- Connaissance·de l'environnement international et pratiques 

~ar.cai~es et financieres internaticnales. 

- ~anagement des e:ablissements ~ancaires et [inancieres. 

- ~arketing bancaire et financier. 

- Relations humaines et sociales. 

4- ?encant :·ann!e, les !tudiants sont invites ~ reciger des 

exercices ~crits concernant certaines parties du programme. ?our 

la troisieme annee le candidat ayant obtenu la moyenne et ayant 

partici~e c'une facon active aux seminaires prevus, peut se pr!sen­

cer devant le Jury compos! de Banquiers et de Ma~tres de Conferen­

ces pour postuler au DiplOme d'Etuaes Superieurs Bancaires. 

;- La formation r.r.s est essentiellement orientee vers les 

besoins des Sanques Commerc1ales. Vu l'etalement des cours, le nomb­

re des inscr1ts est tres important, mais ceux qui assistent aux jour­

n~es ~·etudes tend a diminuer a mesure qu'on avance dans l'annee uni­

versitaire. Les caux de reussite sont tres fai~les. De plus !es me­

thodes non selectives et les supports peaagogiques sont acaaemi~ues. 

Sur 100 inscrits a la premiere annee, 20 se retrouvent a la deuxi~me 

ann~e et mains de 10 a la troisi~me annee avec un taux de r!ussite 

~our le dipl6me final de ~oins de 5 ~. 
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- ~algr! des 'Jesci:is .:e ;i:::.;s en ;i:~s ·..lrgen:s. :a ::or:::a::.~". 

:a for:nation des cadres superieurs etai: ~rise en c~arge ;iar les orga~:.s~es 

oa:::eurs de fonds ou d' aide. ?our :a for:na:: :icn .:!es cadres ::ioyens. :es 

centres CIFPS dis;iensaient ..ine !'or:natior. essentielle:nent adequate aux 

~anques commerc:.ales. 

- Les moyens :nateriels sont :inexistants : seule une IFD visi:ee 

:i' avai t cons acre au :no ins une salle pour la for:nation. Les supports 

:nateriels(retro-projecteurs, tableaux, video, etc ... ) ne sont pas disponi-

tiles. A .;iart l 'ex;ie:-ier.ce du C:.llCA-:"laroc, i: n 'y avai:: ;:as de for:nate·..lrs 

i:iternes a l' ins::i::u::ion. Il est vrai que des fois, on crganisait des 

se:ninaires internes, :nais ils sent tr!s li:nit!s et ils prennent souven: 

la forme de reunions de travail des di~ections g!nerales. 

- Certains cadres superieurs etaient envoyes a d~s se=ninaires 

a :·~::-anger. La selection des ;iarticipants consti:uerai: ur.e :-6coo;iense 

pour ;ier:nettre aux cadres selectionnes :.m ·1oyage i l' et:-anger et 11 

con~titution C'une epargne substantielle. est r:ecessaire de :-evoi:-

ces ~ethoaes de selection jes candidats. 

- Des institutions de formation 1nter-banca1res ont !te c:-ees 

ces dernieres annees. Slles ont des aifficu!tes de financement, a'encadre-

:nent. ce aocumer.tatior: acequate et ::ie:ne d' acceptation ;:iar l 'er.se!llble 

de ::.a ;ir-:lfession. Ces ins:::.:utions doivent etre encourag~es, et l' I:JE 

1:!0-i: i:on::-:~uer avec j'aut~~s organis:nes :!.'ai::!e e~ a :e~r dcnr.e:- des 



- On voit a;iparait:-e aes !~auc!tes ~·~valuation et des pol!ti­

::;ues ;:e for~at!.on. :.a ;>lupart des institutions sont ent:-ain d'!labo:-er 

~es ;:rcg:-ammes de !"o:-:nation :nais. leur :ziise en appl!cat!on est li~e 

1 :a strat!gie de l' !nstit:J.t1on. Les m!t!todes sont di!'f'!rentes. les 

;ilus conscients pa:- ces pr-obl!:?1es son:: les Z:::'D - 3anques Cammerciales 

· 3:"05, 3:JR:": . 

r::. est ::-~s i::iportar.: de r.e pas -:i~lange:- la !°'')r!llation et 

:·ac~~~si::~~ e: :a ~a~:~ise de :~c~~!~ues. :es 3!~~~air~s n'avaie~t 

.;a.':!a.:.s eu cor:::ne ocjectif la formation de !:lanqu!e:-s a•1ec .in esprit c:-i::i::;ue 

e:: un sens- aoso:u :::e :. 'appr~c!ation du :-.:.sque. La formation d:!.spenso!e 

r.e ;:ouvaic se li~i:er qu'l l'in:!.:!ation au sta::e or the Art. 

\ '1 2 - Recomr.iandat ions 

- F'or:ner des for::iateurs doi t etre l, •.me des prior! t!s !'ondamen­

ta:!.es de coute ;:ol!tique de formation future. 

Ces s!~inai:-es de formation de !"ormateurs doivent 1n1tier 

:es ;iartic:..;:iants ! ce!"taines tec!tniques ;:i~dagcgiques, telle que la com­

:Tlu:ncation et la foniation d'!quipes. Les ;:ia:-tici;:iants d'un tr!s haut 

niveau ~oivent aussi a;:profondi:- les notions faisant l'obJet des s!~inai:-es. 

~ais !.es dur!es de formation ne doivent ;ias et:-e crop longues pou:" ne 

pas occurer les personnes et pertur~er les services. 

A·•ec l' aide de l' ADP!AP, on ;ie~t concevoir un progra:nme 

:neme en ang!ais ou avec traductior. simul tar.~e ;;our b!:i~f:.cier de :. 'ac­

cumu:acion p~dagogique de l'ADP!AP. 

- C:-htion a l' ins tar de !. 'ITS une formation sup~ieure par 

correspondance en adoptant le ~at!r!.el p!dagogique a cette fo•~e d'enseigne­

:11ent. 

F'ournir des supports ..:iat !riels ( cou t c:-~s ::iode.sce l a ceux 

qui accepte:-aient de consac:-er au :11oins une salle a la ~or~ation conc:..:iue. 

- Aider :es institutions de !"ormacion inter-oancai:es. 

Cit'!'!:-enc!.e:- entre :a formation ;:iou:- :es pays du l'!agh::-eo 

au n1•1eau du cMix des t!\!:nes qui sont pr!occupes par les probH~es 



i\:ns:-:asa 

,.:ocCJr.ou 

~Hamey 

Dakar 

Casablanca 

_:;RSCNNES 

3.)ot 

.5FI 

SOFIDE 

CEPETEDE 

SNCC 

l"fin. ?lan 

SBD 

BORN 

CF-BORN 

CNCA 

3NDS 

SOPESEDIT 

SNDE 

=:::ori, F.1'!. 
Yetha, 3. 
Kuon-~onkour:, '.'llf. 

?at ker , 3. H . 

Dia.'llond, ~. 

3hat~, v. 1J. 

Delfag~. A. 

Kondolo, K. 

Akango, M. 
9onifas, I. 

Dufour, P. 

Dosson, ?. 
Sahawel, D.!l'I. 

!l'ladon, N. 
Ibrahim., A. 
Alibi, A. 

Saadou, M. 
!l'lartin, P. 
9on1vara 

Issaka, A. 

BA, A:K. 
Melle Tour~. 

Corr~a, J. !L 
Camara, I.?. 

Rhoula:ni, A. 
El Gallaf, '."!. 

CNCA ~.me Zegdin: 
'.'!me aEKER:..: 

!l'lin.?:an El Karcoua:. ~-



a'analyse !conomique, d'!tudes de ~arch!, d'identif1cation et de promotion 

aes ;irojets, et ::.es autres !FD ou les ;>r!occupations se ;>ortent vers 

:·ana:yse fir.anci~re. les !tudes de :narch!s internes et la ?.~.E. 

- Accorder avec l'aide c1e la P.A.0 une formation sp!ciale 

et c1'ailleurs tr~s urgente ;iour les Caisses de Cr!dits Agricoles. 

- R!giona.!.iser les pro~a."l!:nes ia sous r!g1ona1::.sation des 

;irogrammes ;ier:ne: ~e r!duire les !"rais :!e d~place:nent des par'::::.ci;:iants. 

:e::e sous regicnalisatior. ;ier:net aussi de cor.stituer un ~oo: 1es :nei:­

leurs ;>rofesseurs de la r!gion susceptibles d'enseigner dans le c~dre 

de ces ;irogr3111mes. 

- Inciter les gouvernements ~ inciter des plans ~our le perfec­

tionne:nent des cadres des institutions bancaires et les revoir p!riodique­

:nent :;iour mesurer les :;irogr!s r!alis!s et ap;>orter les ajustements n~­

cessaires aux priori:!s. 

- Enfin, afin d'!viter les propositions irr!alistes et compte 

tenu de l'~nter~t que :es diff!rents organismes interess!s sera::.ent 

susceptibles de ;iorter a ::ou:e act::.on de for::iation, 11 est souhai :a~le 

de constituer une cellule pour coordonner planifier, programmer et d!riger 

l'aide internationale dans ce domaine. 



Se~te~bre :6 - :8 

Octobre 

Gc:obre 

Jc:obre 

.jc:obre 

Jc coo::-e 

Jctobre 

l :.i - 16 

22 - 24 

2:.0 - 26 

, -
-0 

23 - 29 

7 - 9 

~011e:nbre 29 

A~~ EX - V!.2 

...... TNEOA .. '"'E J. I _! " l~ 

I/ i L L ; 

Paris 

El Djazaier 

TUNIS 

Kinshasa 

3razavi:le 

Lom~ 

Cotonou 

Niamey 

Dakar 

Rabat 

Vienne 

Favc2l ! . ..JKHQ!.~ 

INSTITU1 ION 

3anque Mond~ale l9.~) 
2- !nst1Cut de D~veloppement 

Economique (!.D.El 

1- COPES 
2- CE?EF 

l- 3NDA 
2- Minist~re des Pinances 

1- BDET 

1- S.O.P.!.D.E. 
2- CE.?E.1'E.uE. 

3.N • .U.C. 

1- Minist~re du ?lan 

l- 3.P.D 

l- 3.0.Ft.N 
2- C.N.C.A 
3- Cent::-e de Pa::-:nat~an 3.D.R.N 

l- S.O.::".!.D.E 
2- B.N.~.S 

l- S.D.E 
2- C.N.C.A 
3- ~inist!re du ?Ian 

l- O.N.U.i'.l.! 



;:1 DJa:a:.e:- BAO rarii, :1. 
:11n. Financ~s Adaoud, :1. 

BDET Selkahia, P. 
Abdelhak, :1. 
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DES Dl5TtTU7l0~15 nNANCIERES Df. Ot-:'iEtO?~:;::-!E::T f.~ AFR rquE 

l. Nam de l'!nscicu:ion (ec sigle) 

2. :o:-:::e legale 

.) . Siege Social. 

~- Agences (nombre) 

5. Accivice princi~ale 

Aucres accivice5 

I·:c .. 1 c 1~ p~":j 

;\llC,..es c~;ic:; 

I:isc.cuc ~''"~ 
:\uc :-es ....... . 

·- - ·-------------
(en ?O• 

.. . . • :;.. ":.;..6:-:Y·.-.....:F".A.&:::;ut!:11U? ... _:ti~==-111 =··· .. ·-------------.. ·-----• A...:UU. 



/ 

.. . 
------- ··-- ---- -------· --- -·-- - .. - -·- --

7. Con1posi:::ion du Con~cl-l d'Admt.nis:::r;i:::ion: 

3. Direc:::ion Cenerale : 

D1rec::eur Ceneral (ou ?.D.G.) 

Oirec:::eur Gen~-31 Adjoi~::: 

9. Organisa:::ion : 

(?riere joindre un or inigramce) 

LG. ?riere i=idiquer l 'effectif :::ocal de ·:ocre ins::i::u:::!on (et le c:-~bre 

de cadres a dipldoe universi::aire) 

l~. Jecomposi::ion des C3d?'C?S par for~ation ancerieure 

t:..c ..... no,.iiscc~ 
- Jurisces 
- Cornp c.1b les 
- 1\n3lys::es ;::..n.·.nc~aro; 

A.nalys::es de m:i :-cht! 
- 1\u c r-e 

To cal 

(nocbt"e) 



/ 

- I . 

:Hr-ecc:eurs <le De;:iaru:ments ............•........•• 

Ca.dr-es Super- ~eurs .........................••..•• 

Cad res ~.oyens 

Total 

' :.J. 
L'tnsi::ituc:ton a-t-elle une politique de for:ation! Si oui quelle 

esc:.-elle? 

~~- ?riere d'indiq~er les facilices de formac:ion dis~cnioles ~ l'inter!eur 

no~bre ce persor.nes for:n2es anr.uellemenc: cadres .....•..• 
autre pers~~nnel 

noob:-e de Eo~a c:eu::-s in ce:-nes a l'insci:u~ion et ?le!in-te:::ips 

inc:ernes et a c:e::ips part:iel 

exte:-nes ec: plein-C:e'llps : 

externes et il temps-pa r-::i'?l 

docu~enc:s de fo~acion uc:ll~scs (nomb t"e) 

..., ·, ... 

C:i1S 

.1u:: rec;; .................... . 

(suit~ ... / ) 
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i 1.. (su i.r: e) 

f:ici.lir:es er: suppon:s de for.tar.ion 

nomore ue s~lles de Eoni.-ir:ton 

retro projec:curs 

tableaux ..............•..•.. 

flip-chart .....•............ 

- video .................•....• 

auc.res ...............•••••.• 

15. Quels c.ypes de cycles incernes de for:nacion sonc. organises? (?riere de 

joindre la liste des cycles organises pendant les deu..~ dernieres annees.) 

,. 

~6. Quelles actiGnS devraient er:re menees afin de renforcer l'efficacite 

de vos cycles internes ; 

- fot":lation de f or:nar:eurs inc.ernes : 

- creacion de docur.:encs pedagogiques specifiques a vocre inscicucion : 

- ~cquisicion de supports de fot"!:lation (recro projecceurs, video, ecc.j 

- aucres (preciser) : 

.· . ·- ,..11:0'.:m-·-··--
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----- -- - -- -
L7. A qucls types de formation ex:crnc i vocrc institutlon ave:-vous 

fa!.: appel? 

,\. 

C:--.s::.:~cions 

?xis cant dans 
~e ::iav5 

3. 
:nsci:ucions 
:<?giJ:-.3les 
'.SS,i._~:::. ei::c.) 

'--· 
~:-.s ::~:•Jt:ions 

;an-a::: icaines 
'.JAD, ecc.) 

... ~c~:·.•C.ion.s 

Nom de L'institution 
de tot:m.:it: .on 

Type de cycle$ ce 
Eormation organises 

~ombre de vos cadres 
y ayaoc p~rcici~e 

(par an) 



/ 

- ,., -

------- --- - . -----------
ld. ~ans quel:c resure Les accences d~ vocre lnsc!ct1cion ont Ee~ s~t!sfalces 

gc-icC? a lo:! :nr::Lc1:iac!.on de VOS cadres aux seru .... in~s (!JM-tDE) d'Abtdjan ! 

(Priere coc~er ur.e case ec comcentec- s~ possi~lc}-

' I 
.:i :.acisfa1.cs ::l.aisonnablE::uent 

sacisfaics 
~oy€'r1nc~n11~.1t I [ieu sall""fai.cs ;>-as du tout 

sa tis fa.1.cs sat1sfaits I 
--------+------------+----- --------------~----------! ___ J _ ___.__ 

Co!'1mencaires 

-------·------
L9. ?r-i@.re d':.n~iquer les frais t:Ot.'.lt~;' <te- forr.,~tioc-1 en ;:tt')ut'c~n-=a~~ par 

~apporc a la ~asse s~lariale 

(pource:1:;i.ge i.) 

- pour les cadres 

- pour les autres parsonnels 

,\n,1l·,-.,.1.• eC.lnO~t~Ul' 

1,su1.te ••• I ) 

·--------·-·· --



/ 
/ 

20. (sui:::e) 

~obilisation de ressources 

Foroulation de st~ategies 

Gestion de personnel 

?olitique sectorielle 

?.M.E. 

Autres 

21. Citer Le no~ des cadres ce vocre ins:::L:::~:::ion qui ont la co~pe~e.o.ce 

•Jou::.ue pour e:re charg~s de donner ces cours de :or-::ation dans des 

cycles regionaux OU ?an-africains. 

~eso~ns de for~a:~an de vos cadres . 

.l Ai.4¥.P.! ... _@¥E i.S:OCJL & . "' }'9)-5 -· •. 
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ANNEXES - vr. ~ 

Excrai:s ~es rag?orcs de ~ission de ~essieurs : 

An~r! NES?OULCUS- NEUv::..:..E 

:..:.yod 7!!0RSCN 

!ors de leurs ~is::es aux institutions francophones sui~antes 

Bar.que Cam~enouse de Developpe~ent 

Soci~t! Nationale d'Investisse~ent du Cameroun 

Banque Oue~t Africaine de Developpe~ent 

Banque Togolaise de Developpe~ent 

Eanque Ivorienne de Develqppe~ent Industriel 

Sa~G~! ~ationa!e de De~eloppe~enc Agricole 

Cr~dit de C6te d'Ivoire 

3.C.D 

S.!'<1.I 

30AD 

8.T.D 

3IDI 

3NDA 

C.C.I 
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CC!' 

9. CCI has a tot~l staff of 273, of ~h.i.c: ~2 profe..ss:ic.:.a.!..s of ~":'.li.7~~ 
level a~c! Sl p:-afessiocals of u.-.ce:-g:-a.!u.:ite (baccalau.=eat} level. CCI is :._ 
:~e ~rcc~ss of i~c-=easi~g its staff ~y 50 ?erce:1t. follo-.Ti.~g i::s- bra~c~i_r:.~ 

~t,;: i.::.::; c:=e=c-:.al Car:ki.;::g. !:e•.:e.!.cp~en=. bat:.k:.::g,.. 2t: l~ast:. ac g::ese...rtt:~ is 
rec~i~...::g less e~?hasis ::~an i.n the past. CC~ is ac~ve L~ t:rai::ri.J::g ~::s 
staf t :e=:ie-:-s 2~C t:raizc-::'S ::.ai:lly :or this :?.eV CO::-e-C:::.al_ a,cti_....,i~!- r.:i.~ 

?=esi::e=.:: ..:a=.ts ::'!':.at e•rery se:1ior s ::af f =.!!!l!'ber cor-.siC.er h!..::::sel..f as a t=ai..::e.:: 
=~waver, CCI ~ces not co~te:plate naci..~g a trai::~-g di-~c::or i:i. t!:.e ~~~­
futu:e, ~i:h f~ll-:i.:e respo~sibilicy. 

10. Althoug~ tta:!.::i::g fer cieveloFC=ettt: backi::g nc; has seccnc! pr:lc::-'~ 
CCI has sen:: t"..:o par::ici~a:ic:s te> Abic!j.;in. ~r. Aye:ou,. who foll.a~ 
the 1979 course anci is ncr.: ia charge- of SSE credi::s,. fat:.:::!. t!ie course ver:-­
useful. Nevert~eless, he >;1as sent in 1931-32 to C~EB t:o follo~ a more 
comprehensive and length.iec:·course on: t:~e saee subjects- ~.r- Bamba,. Yho f.; 
ed the 1950 cout:se, noY has an adtninisttat.ive fur-.:::t:ioa. ac.d is noc usi.::g t!':.._,. 
k.,owledge ac~uirec in the development: banki:ig C.OU-""Se- CCI: sent c:o one to 
Abidjaa. in 1981 and 1982. ~r. Gosso thicks that CCJ: at: present: ~ five s~ 
~e:nbers Yho could benefit: fro~ the Abidjan ccurse- One candidate Yi:l be 
presented to the 1983 AfJB course. 

---------- -----
ETD 

6. Though BtD 'l:J'as intended to be essec:da.11.7 a c!evelop::Ient:- bank,. i.t:: 
gave ::ore i:lpot:ta::i.c:e to its com:::erc.ial depar't::lent:~ pot~ti..al.J..y .:iore ?rofi.~~le­
It has a c:otal s:aff of 18ly of wic~ ST i:t t:h.e c..!.asses 1. t:a 5; ~F...-dt se~ 
to c:o~espond to the p=ofessi.onal categoq. I~ Di=ect:ar Ge:?:.era1., ~!:- Ka~e,_ 
a?-;o!.:i:ed. i:::. 19iS, - is a7are of a per.rasive lac!c of ~erie:?.ce ... ~~;,...r- B~. acl­
!s ea~er to increase traini.:tg. Re is usi::g everr fac:il.it:r ~hj~-:.. c:et::es t:~ 'h~s­

a~:e~tion, i:cluding: 

·-- _-.--~· ·~ 
T::-a!.."li:lg at. t:te Ci?ntre Af:-ic:ain et' ~urlci~ <ie ?e-r&.c:t:i-oune.ci"e?:-t: 
des Cadres (CA."'U'E) i:t Abidjaa. (mainly ::::.zca.gei:ent:); 

A 9-~onth fello~ship Yi.th th~ Soc:.itete Tuni.sie.ane de Ba.n~ue 
(STB), for trafai:lg a n~ U:spec:or General; 

Short sei::in.a.:-:a by USAID, indudi:tg evalca.ti.c~ of SME. 

7. ~fr. Kakaye fi~ds the A!lS c:ou.:ses !:?. Abidjan ::osc- hel;i"ft!.Iy- but C:a: 
i::ec.tioned he had alread1 seat:" there all his staff ::embers of C!l.!.7ersi::y level. 
•.:ho ·.:oulci be eligible. Actually t"'•o :STD st:aff :e.i:Wers fcllc~e:ct th.is cou-::-se,.. 
~=. K. Latekoe Latevi. i:l 1979 and !fr. Bzdji Baua. in 1981. !-!r. l.ac.eri ~as 
dis:::.i..ssed i~ Ju~e 1981 for i::proprieties. ~r. Badji ~as rece:c:l7 prct:0ta~ 
to the posi:~on of Di::ec:o::- of Credit, thoug~ according to ~=- Kika.ye,. he 
still lac~ e:<iJerie."'tc:e. - ··--

8. Mr. !<akaye is i."'t t!-.~ pt:ocess of re.-org;n~ ..-'f.rig anC. re--ar:te::~n6 s-::­
Cbv!.c'.1sly he als? has th~ problem of re-staffins ic.. :Sw"s ae-±s for t:~!.:::: 
~~l closely follow the nl!ll?ber of new staff ~-1.th good po~ent:i.a.1.-~ac B'!n ~-1:'. 
be able to attract.. The 51;.r~ey quest!or.aaire vas lefc Yi.ch Mr. 1.<Uaye,. ~ho­
procised to complete it. 



3CD 

3. BCD has about. 20 prof essior.als. of "Wholll noc r:iore tr.an t~=ee can "::~ 
cc•~t:-ib•.:te to ~roject .ippraisal. CCC!: has pror:zised to tr.tin: Z each year !:a. 

C.:..:ES. ~r. Fortui:. CCCE Resident Represe~ta:!·re. ~d~ ~s that. for t~e 
s3ke of ccopera:ioc, any traini~g progra::i ~-hie:~ :t.!.gh~ be prepa=ed !~r BC!> ~e 
disc~ssed ~it~ CCC~ i~ advance. 

4. ~- Goc:a reco~i:es th.e need far t=a!::i.t:g, but: he d!.d noc g!ve 
the i:pressioc t..'?at he considers it: urgent. BO is going c.'trcrugl:i a re­
organi:aci.oa, a:d he :e:tioned other objectives as h&viug precede:ice, such 
as pl:asi::g out social credits in favor of industrt.al. c.redi.cs, rest=1!cr:-...:::i=g 
the institution to adjust to :"lew objectives, uc-roc:!.t:cing a. t:.e•.1 :!!lfor.::ati.orr. 
syste::L for ac:c:oun:s atid bt:.i.l:!.ing a nev hea.ciqu.a.r::ers- T.lere had bee11 a. sma.I.I 
project appraisal. uni: uuder t~e first IDA credi: for S:!Es, buc it !.13S 

d!.sba.:u!ed. ~e c:or.cluced that prac:~ically •ll BCD pra£e.ssiauals c:ould. bene..f.!:­
f-:-oa ::ra.; .. .;-g :in prcjec:~ appraisal and superv"_s!o::. 

2. ~e- asko!d '3c.\D •..;het:~e:::-·· ~!:e7 i':ave be~i:: sa t:i..sfieci" rl~ ?ast: _ .:cc.~se:> 
:.::. .:\bidja:, ~hat i.::.;i:-ovecen::s chey Y'Ould sugges~ far s:!.:::ila.r cou=ses> ;.;'11.ic 
ad•-!.:e t~ey ~ould like to give A.\DFI for a fut:cre e.'tpanded prag~a..:::.. eo ~ha::. 
ex:~c fu::ure courses should be dec:entral!.z~, ~.:hat: specific: courses ::hey 
•ould be interested in, hoY their c=aini.ng needs had be~ ~et in ti:e ?ast 
a:.d a::e e:.ct1ected co be :ec iu the future, ·and t.rhat c:out....-ibuC.oa. 30.\D i.C:.si!lf 
c:=!d cake- to t=ain. staff from other financial. i::st::!.:.utioas :in C.~e sc.b-regi'1!:. 
cf ';°est }..fric:a. They ag::eed to !'eply in t.t'riting. 

3. BC.AD nov bas a :ot~l staff of 104p of ~+..i.clt ~5-50 ':roclc! q••a'!• -r-­
zs prof2Ssionals. !heir prese?it traini:lg prograa. cousists of: 

- A 12-h.our iuternal seminar on t~e basic:. legd daCl:ee:S 

gove.'"Uing BOAD; 

A 90-h.our inter::al semnar on projec:.t: C'r.ll'l.i.ac:!.on, vi.th. th• 
assistance of the 4- extiatriac:.e tec:!mic:al. assisca:t.s tiov se._~~ 
BOAD; 

- A 40-hour inur::ial se!ll.i.c.ar an project superrl.s!.cn; 

A 10-nour per -:.reek. trai.:%!.::.g course !tt 'E::glis~ p f'.f.=st: for 15 sa.f. 
members, and eventual.!.7' for all. -.:i:.~ cile a.ssis:a:ce of the U.S". 
Cultura!. Cec.ter. 

4. BOAD is in ?rinc1.;>le favorable to con:-d.bute to the trai:rl..-ig of 
other D!!'s in ~est Afri.cil but has no firo plans to do sa. 

S. Two staff :embers of BOAD acte:ided ADB deve1op::enc. banking courses: 
Mr. Pobozo Tchamdjil ia 1979 and Mr. Iscael Cuedraogo il::L l98l. ~r. '!a=eog.~a. 
BOAD Director o~ Training, mentioned thac boch ca.me bac~ from t.~• course 
betcer motivated aoiJ :ore c:onsdous of the!r responsibil.1..d.es. ~tr. 'tchamd:fc 
vas later transferred to the Admi.:li.strati.on Deparc::esie. but. succ:essfull.y used: 
his craini:Lg as an argu=ent to return to opera.c.f.acs. 
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c! 1 '& acld.t: 3::D I 2. amr engages i:l coc:ierc:ial as ";Jell. as eve o;>~e~c: .. g. 
:-..os a. :=ta..!.. sta:f of 81 persons i..ccludic.g l:..4 p"COfessi.ccals. Ac: presen.t:. tra~:i'"-;:. 

does ::.:: see= to. ce a c:ajor r:'=eoc~:;pa.:icn of t!te i!lsde.:ti.oa.. "1hi.cli is conf::-cr..te:: 
~-i:~ c.-.--=ears ?rc~le~s a.ad lack of inves:ors d~e to :~e econcicrl.l: si.c:-~at:i.cn •. I:s 
o:::-o:es~ic~..a! staff cousists of relatively high leveL ecocomists CCld e?i~~rs. 
:1-e-d- ~-a•~o~ ir t~e basics Because o: its s:i.all. si.=e. BIDI has co i::e'CT'!al. 
~:::-~::.::.~ -;r~;~ •• r; pcEcy

0 

is ':'o send o::.e en'?loy'!e for ~~ert!aI:' t::ai=--~~ 
~·.·e:-: ~. ::'..--:t:S far, 3 staff tr!!?!!!oers ha•re ato::eaded t~e ADB course fu cle'7e.Lop­
=a::.:· ~:.--..... -g. Or!.e i:i 1981, an.d.. :-,.;o i."l. 1982, iir:.d the i.::.t:e??.t:ion is _t:o par=i.ci;>-a:a 
~ :'.:e :Jw.2.y .E1s3 course. ~-=. So!.!::a.horo ';:iel:::.eves t~e .\DB course to be useftl, 
L.:::::-c~ 'ta feels i: is tco early :o assess the be~efi::: to ~ i!lsc:i.~t:i.ou. F.e 
:~~ls ::!:.e ~~~~se level is good for BIDI becz~se of the relat.i.7eiy high level of 
~:-:-:zc:ioa.,. b1.;c thac t::ti.s ~.-ould not ap?lY t.o par::ic.i;:aats E::c: ot=.er ~-nst:.:ir:~­
tions re~ui=:L.~& core basic ~ra~n~-g. 

3. Three staff :::e:=bers frC':l B!D! have lee!:~ at AD3 semi::ars, <Uld a 
case s:u.c!y (7=i:a=af cotton seed oil) ~as prepared !>7 BI!!I for use at. .l!JB. .A 
;~as:~o:::::a.i=e ~as lefc for BID! to cccplete a::d ;ail to us. 

BNDA 

4. BNDA. the principal lender t:·> agriculture,. has 6 'branch off:ices aru! 
11 agencies spread throughout the countr-·. B~IDA's t_ot:tl. staff nt!mber 650, of 
·.:nich 1/3 professionals, recruited at universicy level. BNDA h.as a very act::i.ve· 
Training Ce:iter, headed by Mr. N 'Guessan· d.nce October 1981 (previously- under 
~r. Cc~lib.:ily). The ~raining Ce~t~ has gcod facilities. including 2 semi~a= 
root!'..s fo= respectively 15 and 12 trainees. B~IDA has an exte?:si.~.re t:ra:!.cir.g 
progr~~ for new staff cembers. However, it experiences so:e di.ff~culties i.::: fi~c­

ing good trainers. and t~e progrmn does no~ cover the ne~ds of the $ea!.or scaff 
?;.embers. •• 

S.. BNDA regularly presented 2 or 3 c::mdidate.s ea.cit 7ear to the Abidjan. 
course, but only one per course Yas ad:i:~ed (in. 1979. 1981. and 1982). If 
there Yere no li.'.:.itation i~ nu::ber, E~uA ~cul~ like to send 5 staff ~e!:l.be=s: 
to Abidjan for ea~h of the next 5 years, for a total. of 25. 

6. Mr. Penand, participact in the 1979 cot..-rse. is nov a Regier.al 
Director at Da.oula (~th delegation for approval of projects up to CZA 3 
million for 5hort-ter:i c:e~i;s and CFA 5 mil.lion for cooperatives). (C?A t 
::dllioll a $3,000). Mr. O~o Lia, participant: u the lc:t8l cou...-se, is a lean. 
officer in the r~gional ce:i.ter of Boua~e. Mr. 3121.,. participant i.:i. t~e l.9S2 
course, is depuc7 d~ector of the Sout:i-c:as: Reg:!.oc_ Al.!. ci::'ee ara i:: a. 
?Osi:!on :o ::ake good use of· t:!ie t::ai:ti::ig- oey rec.ei.veci 1:t. AOL!ja:. _ 

7. BNDA Yould be fa'7orab!e to suG-regi.oual. c:aurru·,. fc~t.:,st:a.l:lce !::r 
a.sscc!atio~ ~"i:n Togo, Eeni~, Uppe~-Volt.a a~d Niger, on S?ec.i.fic ::ult:ers, · -
S"..!6 as appraisal of agr:!.cul:.u:a.l ;:iroject:s. Gi•1eo. i.t:s faci..li:::i.es,. i: c:ou.U. 
~os: such se:i.=.a=s. 

7. SN! has about 30 professionals,. 17 of ~he:. are ~cv se:cor.~ed to 
~rivate CC=?anies. T.1ey are se~er~lly re~ruited directl7 f=~~ ~a.iversities, 
a~d thea !:rai~~d !irst in the English l~ngu.age (6 :on~hs) ace a..f :er""4-a-=ds SC 
percen: are sane to A.":leric:an universitie.s ;.rit:t the ooject:!m!: of get:!:g a !'~A 
in bus!.::ess. Seven have already been sent: to the USA (e.g. Ne~ Yo?"1' Universif:T, 
Atlanta, Texas, Illinois, Hiami) and two have returned. S1'I uses a vad.ec:-.r 
of other training f3cili:ies and organizes local set11icars ~ic!t p-ri.vate 
consultan~s and with LTNICO. Tiiey teel they &ave canase-d t:o cover all tneir 
training needs and Yill continue co do so. As SNI ~~s created more for large­
scale. indusc-ry, courses rebt!ng to ~ are less interesting to the~. S?-f! 
recor.::'le:ids that CAP~!E be included in =ny t:-ainir.g program that is prc1;1osed. 
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!eec-~ack an ~as: Abicii~~ cocrses 

8. SN! sent c~o ~artici~ants to the .\bi~~ac co~se: ~-=- !:ad::y Yaya 
i~ 1979, ~ho late~ left S!I!, a~d ~r. ~cute a 3id1as i~ 1981. t:'e visited 
~r. ~!cute i 3idias, ~ho sho~ed ~s that he had the coarse teac~~ng ::.ata~ai 
~"ith!n =each of his hand, for frequent cor.sul:ation. He Yas e::.th~i.a.s:::ic 

~ ~ about the course, felt that it had hel?ed hi:::i. cc~siceral>l7 i~ his job. 
and reco:::::~nced the sa~e ~e of course i~ t~e f uc~:-e • 

• 




